
Hélaman 1-4

Chapitre 35

Introduction
Hélaman 1-4 présente un contraste frappant entre les 
fruits du bien et les fruits du mal. Nous voyons les 
conséquences du mal sur la société aussi bien que sur 
les gens. La progression personnelle et les bénédictions 
qu’obtiennent les saints qui demeurent fidèles dans les 
situations difficiles peuvent nous donner le courage de 
rester loyaux aux principes justes dans les moments 
éprouvants. Nous pouvons comparer la discorde 
découlant de la méchanceté à la grande paix et à la joie 
obtenues par la justice. Si nous prenons ces différences 
en considération, nous serons motivés à mener une vie 
fondée sur les principes qui apportent le bonheur et 
évitent la souffrance qui découle de la désobéissance.

Commentaire
Hélaman 1:1-21. Les querelles sont destructrices
•	 Le	livre	d’Hélaman	relate	une	période	de	grande	
méchanceté parmi les Néphites. Les brigands de 
Gadianton prospèrent et la population en général 
connaît plusieurs cycles de méchanceté et de destruc-
tion suivis de repentir, pour finalement retourner à la 
méchanceté. Beaucoup de ces problèmes peuvent être 
attribués aux « querelles » qui commencent au premier 
chapitre d’Hélaman. Certains pourraient considérer que 
les querelles sont un péché relativement inoffensif, mais 
les Autorités générales suivantes ont exposé les dangers 
des querelles.

James E. Faust (1920-2007), de la Première Présidence, 
dit sans détour que l’Esprit du Seigneur ne peut sup-
porter les querelles : « En cas de querelles, l’Esprit du 
Seigneur partira, quel que soit le responsable » (L’Étoile, 
juillet 1996, p. 44).

•	 Joseph B.	Wirthlin	(1917-2008),	du	Collège	des	douze	
apôtres, explique que Satan encourage délibérément 
les querelles pour servir ses intérêts diaboliques : « La 
corruption, la malhonnêteté, les querelles, les conflits et 
les autres maux de ce monde ne sont pas là par hasard. 
Ils sont la manifestation de la campagne impitoyable de 
Satan et de ceux qui le suivent. Il utilise tous les moyens 
dont il dispose pour tromper, jeter dans la confusion et 
égarer » (L’Étoile, janvier 1995, p. 95).

•	 Contrastant	avec	l’impact	destructeur	des	querelles,	
Henry B. Eyring, de la Première Présidence, souligne 

l’unité de l’esprit de paix : « Là où les gens ont cet 
esprit parmi eux, on peut s’attendre à trouver l’entente. 
L’Esprit place dans notre cœur le témoignage de la 
vérité, ce qui unit les gens qui ont ce témoignage en 
commun. L’Esprit de Dieu n’amène jamais la querelle 
(voir 3 Néphi 11:29). Il n’engendre jamais les sentiments 
de différences entre les gens, qui conduisent aux 
querelles (voir Joseph F. Smith, Doctrine de l’Évangile, 
5e édition, 1939, p. 106). Il produit la paix intérieure et 
un sentiment d’unité avec les autres. Il unit les âmes. 
L’unité de la famille, l’unité de l’Église et la paix dans 
le monde sont le résultat de l’unité des âmes » (L’Étoile, 
juillet 1998, p. 76).

Hélaman 1:27, 33
Quelle différence remarquez-vous dans ces 
versets concernant la façon dont les enne-
mis sont traités par les armées adverses ? 

Qu’est-ce qui explique la différence ?

Hélaman 1-2. Les œuvres secrètes 
mauvaises peuvent détruire la société
•	 M. Russell	Ballard,	du	Collège	des	douze	apôtres,	
explique que la menace des combinaisons secrètes 
existe toujours aujourd’hui :

« Le Livre de Mormon enseigne que les combinaisons 
secrètes qui s’adonnent à la criminalité constituent 
une grave menace, non seulement pour l’individu 
et la famille, mais pour les civilisations tout entières. 
Parmi les combinaisons secrètes d’aujourd’hui, il y a les 
bandes, les cartels de la drogue et les familles du crime 
organisé. Les combinaisons secrètes de notre époque 
fonctionnent de manière très semblable à celle des bri-
gands de Gadianton de l’époque du Livre de Mormon. 
Elles ont des signes et des mots secrets. Elles participent 
à des rites secrets et à des cérémonies initiatiques. 
Elles ont, entre autres, les buts d’assassiner, et piller et 
voler, et commettre des fornications et toutes sortes de 
méchancetés, à l’encontre des lois de leur pays et aussi 
des lois de leur Dieu’ (Hélaman 6:23).

« Si nous n’y prenons pas garde, les combinaisons 
secrètes d’aujourd’hui peuvent acquérir du pouvoir et 
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de l’influence tout aussi rapidement et aussi totalement 
qu’à l’époque du Livre de Mormon. Vous souvenez-
vous de la manière dont cela se passe ? Les combinai-
sons secrètes ont débuté ‘par la partie la plus perverse’ 
de la société, mais ont fini par séduire ‘la plus grande 
partie des justes’, jusqu’à ce que toute la société soit 
contaminée (Hélaman 6:38)…

« Le Livre de Mormon enseigne que le diable est ‘l’au-
teur de tout péché’ et le fondateur des combinaisons 
secrètes (Hélaman 6:30 ; voir 2 Néphi 26:22). Il se sert 
des combinaisons secrètes ‘de génération en génération, 
selon qu’il peut s’emparer du cœur des enfants des 
hommes’ (Hélaman 6:30). Son objectif est de détruire 
les individus, les familles, les collectivités et les nations 
(voir 2 Néphi 9:9). Il a réussi à le faire, dans une cer-
taine mesure, à l’époque du Livre de Mormon. Et il a 
beaucoup plus de succès aujourd’hui. C’est pour cette 
raison qu’il est si important que nous, détenteurs de la 
prêtrise, défendions fermement la vérité et la vertu en 
faisant tout notre possible pour sauvegarder la sécurité 
de nos collectivités » (L’Étoile, janvier 1998, p. 44-45).

Hélaman 1-2. De bonnes personnes 
peuvent contribuer à contrarier les 
objectifs d’organisations malfaisantes
•	 Pendant	la	conférence	générale	qui	a	suivi	les	
attaques terroristes sur le World Trade Center et le 
Pentagone, Gordon B. Hinckley (1910-2008) a fait 
allusion aux organisations terroristes déterminées à 
propager le meurtre, la tyrannie, la peur et le contrôle 
malveillant :

« Les organisations terroristes… doivent être débusquées 
et détruites.

« Nous qui sommes de l’Église, nous en savons quelque 
peu sur ces groupes. Le Livre de Mormon parle des bri-
gands de Gadianton, orga-
nisation secrète perverse, 
liée par serments et résolue 
au mal et à la destruction. 
De leur temps, ils ont fait 
tout ce qui était en leur 
pouvoir, par tous les 
moyens possibles, pour 
abattre l’Église, séduire le 

peuple par des raisonnements spécieux et avoir la main 
mise sur la société. Nous voyons la même chose dans la 
situation actuelle.

« Nous sommes un peuple de paix. Nous sommes disci-
ples du Christ qui était et est le Prince de la paix. Mais 
il y a des moments où nous devons prendre le parti du 
bon droit et de la décence, de la liberté et de la civilisa-
tion, comme Moroni a rallié ses hommes à son époque 
pour la défense de leurs épouses, de leurs enfants et de 
la cause de la liberté (voir Alma 48:10) » (Le Liahona, 
janvier 2002, p. 84).

Hélaman 3:20. « Continuellement ce 
qui était droit aux yeux de Dieu »
•	 Bien	que	les	temps	aient	été	durs	et	que	les	forces	
du mal aient menacé la société, l’exemple de fermeté 
d’Hélaman à faire la volonté de Dieu est pour nous 
un modèle à suivre dans les difficultés d’aujourd’hui. 
Comme Hélaman, nous devons continuellement nous 
efforcer de « faire [notre] devoir en poursuivant [notre] 
route » (« Fais ton devoir, voici la lumière », Cantiques, 
n° 153). Le mot-clé est continuellement.

Spencer J. Condie, des soixante-dix, souligne l’impor-
tance de respecter nos alliances, moyen par lequel 
cultiver notre constance à faire le bien :

« La plus grande preuve de véritable conversion et de 
rémission du péché est peut-être le fait de ne plus avoir 
de disposition à faire le mal, mais à faire continuelle-
ment le bien…

« Nous renforçons notre disposition à faire le bien cha-
que fois que nous contractons et que nous respectons 
des alliances. Chaque fois que nous participons à des 
ordonnances de la prêtrise, les pouvoirs d’en haut 
descendent sur nous et nous rapprochent des cieux. 
Les personnes qui prennent part à la Sainte-Cène et aux 
ordonnances du temple d’un cœur pur et qui respectent 
fidèlement leurs alliances n’ont pas besoin de longues 
instructions sur la pudeur dans la tenue vestimentaire, 
le paiement d’offrandes de jeûne généreuses et de 
dîme, l’observance de la Parole de Sagesse ou la sanc-
tification du jour du Sabbat. Ils n’ont pas besoin qu’on 
leur rappelle avec sévérité de proclamer l’Évangile, d’al-
ler souvent au temple, de faire des recherches généalo-
giques ou de faire leur enseignement ou leur instruction 
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au foyer. Ils n’ont pas besoin non plus qu’on les pousse 
à rendre visite aux malades et à rendre service aux gens 
qui en ont besoin.

« Ce sont là les saints fidèles du Très-Haut, qui respec-
tent les alliances sacrées qu’ils ont contractées dans la 
maison du Seigneur, qui sont ‘déterminés à le servir 
jusqu’à la fin, et montrent vraiment par leurs œuvres 
qu’ils ont reçu de l’Esprit du Christ pour la rémission 
de leurs péchés’ (D&A 20:37). Les saints respectueux 
de leurs alliances… vivent selon la loi de consécration. 
Leur temps, leurs talents et leurs moyens financiers 
appartiennent tous au Seigneur.

« Leur fidélité à leurs alliances leur a permis d’acquérir 
une disposition à faire continuellement le bien » (« Une 
disposition à faire continuellement le bien », Le Liahona, 
juin 2001, p. 15-21).

Hélaman 3:24-25. Prospérité dans 
notre vie et dans l’Église
•	 Alors	membre	des	soixante-dix,	Dean	L. Larsen	a	
relevé une relation entre la fidélité au Seigneur et la 
prospérité :

« Quand la vie des gens est en harmonie avec la volonté 
du Seigneur, tous les facteurs essentiels qui produisent 
les bénédictions que Dieu daigne donner à ses enfants 
semblent couler de source. L’amour et l’entente règnent. 
Même le temps, le climat et les éléments semblent se 
mettre au diapason. La paix et la tranquillité perdurent. 
L’industrie et le progrès caractérisent la vie des gens…

« … Nous avons l’assurance du Seigneur qu’il bénira 
son peuple et le fera prospérer s’il garde ses com-
mandements et se souvient de le considérer comme 
la source des bénédictions reçues » (L’Étoile, janvier 
1993, p. 49-50).

Hélaman 3:24-26
Quelle compréhension tirons-nous de ces 
versets concernant la signification du mot 
« prospérité » ? Comment cela diffère-t-il 
de la prospérité que le monde a à offrir ?

Hélaman 3:29-30. « Se saisir 
de la parole de Dieu »
•	 Ezra Taft Benson (1899-1994) enseigne que certaines 
bénédictions ne sont accordées que par l’étude dili-
gente des Écritures : « Le succès dans la justice, la force 
d’éviter les tromperies et  
de résister à la tentation, les 
directives pour la vie quoti-
dienne, la guérison de 
l’âme, voilà quelques pro-
messes que le Seigneur a 
faites à ceux qui viendront 
à sa parole. Le Seigneur 
promet-il sans tenir ses 
promesses ? Il est certain 
que s’il nous dit que ces choses se produiront si nous 
nous attachons à sa parole, nous pourrons alors rece-
voir ces bénédictions. Et si nous ne le faisons pas, ces 
bénédictions peuvent alors être perdues. Quelle que 
soit notre diligence dans d’autres domaines, nous ne 
trouverons certaines bénédictions que dans les 
Écritures, uniquement en venant à la parole du Seigneur 
et en nous y tenant fermement tandis que nous nous 
fraierons un chemin dans les ténèbres jusqu’à l’arbre 
de vie » (« Le pouvoir de la parole » L’Étoile, juillet 
1986, p. 83).

Hélaman 3:30. « S’asseoir avec 
Abraham, et Isaac et avec Jacob » 
•	 L’expression	« s’asseoir	avec	Abraham,	et	Isaac	et	
avec Jacob » signifie que les justes mériteront de se 
trouver avec ces trois grands patriarches et de recevoir 
les récompenses célestes. Selon Doctrine et Alliances 
132:37, « Abraham… de même Isaac et Jacob… sont 
entrés dans leur exaltation, selon les promesses, sont 
assis sur des trônes et ne sont pas des anges, mais sont 
des dieux. »

Russell M. Nelson, du Collège des douze apôtres, expli-
que que les membres de l’Église peuvent devenir héri-
tiers des bénédictions d’Abraham, d’Isaac et de Jacob :

« L’alliance que le Seigneur a faite d’abord avec 
Abraham et qu’il a réaffirmée à Isaac et à Jacob est de 
première importance…

Hélaman 1-4
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« Nous sommes aussi enfants de l’alliance. Comme les 
hommes de jadis, nous avons reçu la sainte prêtrise et 
l’Évangile éternel. Abraham, Isaac et Jacob sont nos 
ancêtres. Nous sommes de la famille d’Israël. Nous 
avons le droit de recevoir l’Évangile, les bénédictions 
de la prêtrise et la vie éternelle. Les nations de la terre 
seront bénies grâce à nos efforts et à ceux de notre 
postérité. La postérité littérale d’Abraham et celle qui 
est rassemblée par adoption dans sa famille reçoivent 
ces bénédictions promises, à condition d’accepter le 
Seigneur et d’obéir à ses commandements » (L’Étoile, 
juillet 1995, p. 39).

Hélaman 3:33-34, 36 ; 4:12. Les 
conséquences de l’orgueil sur l’Église
•	 Mormon	prend	soin	de	souligner	que	l’orgueil	ne	fait	
pas partie de l’Église du Seigneur. Mais en raison des 
grandes richesses, il a commencé à entrer dans le cœur 
de certains membres de l’Église (voir Hélaman 3:36), ce 
qui a eu un effet désastreux sur l’Église en général. Le 
président Benson s’exprime dans le même sens :

« Pensez à ce que l’orgueil  
nous a coûté dans le passé 
et à ce qu’il nous coûte 
maintenant à nous person-
nellement, à notre famille 
et à l’Église.

« Pensez au repentir qui 
pourrait s’exercer et aux 
vies qui seraient changées ; 
aux mariages qui seraient 
sauvés et aux foyers qui seraient fortifiés si l’orgueil ne 
nous empêchait pas de confesser nos péchés et de les 
abandonner (voir D&A 58:43).

« Pensez aux nombreux membres de l’Église qui ne sont 
pas pratiquants parce qu’on les a offensés et que leur 
orgueil les empêche de pardonner et de souper à la 
table du Seigneur.

« Pensez aux dizaines de milliers de jeunes gens et 
de couples supplémentaires qui pourraient faire une 
mission si l’orgueil ne les empêchait pas de donner leur 
cœur à Dieu (voir Alma 10:6 ; Hélaman 3:34-35).

« Pensez combien l’œuvre du temple progresserait si 
nous préférions consacrer plus de temps à ce service 
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divin qu’à de nombreux intérêts accaparants motivés 
par l’orgueil » (L’Étoile, juillet 1989, p. 5).

•	 Pour	plus	d’informations	et	un	schéma	représentant	
le cycle de l’orgueil, consultez « Le cycle de justice et de 
méchanceté », dans l’appendice (p. 444).

•	 D. Todd	Christofferson,	du	Collège	des	douze	
apôtres, enseigne qu’une étape cruciale pour devenir 
complètement fidèle à l’Évangile consiste à éviter ou à 
se débarrasser de l’orgueil :

« Comment pouvez-vous faire de l’Évangile de Jésus-
Christ non pas une simple influence dans votre vie mais 
celle qui dirigera toutes vos actions et qui sera l’essence 
même de votre être ?…

« En premier lieu, vous devez abandonner tout sen-
timent d’orgueil qui est si commun dans le monde 
d’aujourd’hui. J’entends par là l’attitude de refus que 
l’autorité de Dieu gouverne notre vie… Vous l’entendez 
aujourd’hui exprimée par des phrases telles que : ‘Faites 
ce que vous voulez’ ou ‘Le bien et le mal dépendent 
de ce que je pense être bien pour moi’. Cette attitude 
est une rébellion contre Dieu » ( Le Liahona, mai 
2004, p. 11).

Hélaman 3:35. La sanctification du cœur
•	 La	sanctification a été définie comme étant « le pro-
cessus par lequel on se libère du péché et devient pur 
et sain par l’expiation de Jésus-Christ (Moïse 6:59-60) » 
(Guide des Écritures).

•	 Les	membres	de	l’Église	fidèles	à	l’époque	d’Hé-
laman ont continué à progresser spirituellement, ce 
qui a entraîné la sanctification de leur cœur (voir 
Hélaman 3:35).

James E. Faust enseigne que ce genre de progression 
résulte de l’aide du Saint-Esprit qui encourage nos 
désirs les plus profonds à diriger notre vie comme le 
Seigneur veut que nous le fassions. Au cours de ce 
processus, nous sommes sanctifiés : « La conduite chré-
tienne est l’émanation du cœur et de l’âme de l’homme. 
Elle est guidée par le Saint-Esprit du Seigneur qui est 
promis dans les ordonnances de l’Évangile. Notre plus 
grand espoir devrait être de connaître la sanctification 
que procure cette direction divine ; notre plus grande 
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crainte devrait être de perdre ces bénédictions » 
(L’Étoile, juillet 1998, p. 21).

•	 Les	saints	de	l’époque	d’Hélaman	vont	continuer	
à bien agir et ils vont développer leurs qualités 
spirituelles, ce qui aboutit à la sanctification. D. Todd 
Christofferson explique que la sanctification est une 
étape sur le chemin des efforts que l’on faits pour 
parvenir à la perfection : « La ténacité personnelle 
sur le chemin de l’obéissance diffère de l’atteinte de 
la perfection pendant cette vie. Contrairement à ce 
que certains supposent, la perfection n’est pas un 
prérequis à la sanctification et à la justification. C’est 
tout le contraire : la justification (être pardonné) et 
la sanctification (être purifié) sont des prérequis à la 
perfection. Nous devenons uniquement parfaits ‘en 
Christ’ (voir Moroni 10:32) et non pas indépendamment 
de lui. Ainsi, ce qui est requis de nous afin d’obtenir la 
miséricorde au jour du jugement, c’est simplement de 
la diligence » (« Justification and Sanctification », Ensign, 
juin 2001, p. 24-25).

Hélaman 3:35. Ils devenaient de plus 
en plus forts dans leur humilité
•	 L’acquisition	de	l’humilité	est	un	facteur	d’affermisse-
ment qui apporte plus de foi et de joie dans la vie des 
membres fidèles de l’Église d’alors comme dans celle 
des membres d’aujourd’hui.

« Être humble signifie reconnaître avec gratitude que 
vous êtes dépendants du Seigneur, comprendre que 
vous avez un besoin constant de son soutien. L’humilité 

est la reconnaissance que 
nos talents et nos capacités 
sont des dons de Dieu. Ce 
n’est pas un signe de fai-
blesse, de timidité ou de 
crainte, c’est une indication 
que nous connaissons la 
source de notre vraie force. 
Nous pouvons être à la fois 
humbles et sans crainte. 
Nous pouvons être à la fois 
humbles et courageux…

« Le Seigneur vous fortifiera si vous vous humiliez 
devant lui » (Ancrés dans la foi : manuel de référence 
sur l’Évangile , 2005, p. 93).

Hélaman 3:35. Ferme dans la foi
•	 La	force	de	l’Église	réside	dans	les	convictions	per-
sonnelles fermes de ses membres. Hélaman 3:35 décrit 
la vie de membres de l’Église qui étaient fermes dans 
leur foi et leurs œuvres.

Russell M. Nelson souligne que ce genre de fermeté 
dans le comportement et dans l’attitude s’obtient indi-
viduellement : « Ce n’est qu’individuellement que vous 
pouvez acquérir une foi ferme en Dieu et la passion de 
la prière personnelle. Ce n’est qu’individuellement que 
vous pouvez respecter les commandements de Dieu. Ce 
n’est qu’individuellement que vous pouvez vous repen-
tir. Ce n’est qu’individuellement que vous pouvez vous 
rendre dignes de recevoir les ordonnances du salut et 
de l’exaltation » (Le Liahona, novembre 2003, p. 44).

Hélaman 3:35. Livrer notre cœur à Dieu
•	 L’expression	« livrer	notre	cœur	à	Dieu »	signifie	nous	
soumettre ou donner notre cœur à Dieu. Quand on 
livre son cœur à Dieu, on soumet ses désirs personnels 
à ceux du Seigneur. Neal A. Maxwell (1926-2004), du 
Collège des douze apôtres, enseigne que livrer notre 
cœur et notre âme à Dieu est la plus haute forme de 
consécration au Seigneur :

« La consécration suprême est le renoncement à soi-
même pour Dieu. Le Christ a employé les mots-clés 
cœur, âme et pensée pour énoncer le premier comman-
dement, qui s’applique constamment et non de façon 
périodique (voir Matthieu 22:37). Si nous respectons 
ce commandement, alors notre œuvre sera pleinement 
consacrée au bien-être éternel de notre âme (voir 
2 Néphi 32:9).

« Cette consécration totale implique des pensées, des 
paroles et des actions soumises et en harmonie les unes 
avec les autres » (Le Liahona, juillet 2002, p. 39).

Hélaman 1-4

285



Hélaman 4:11-13
Citez au moins six péchés graves que  

les membres de l’Église de l’époque de Néphi 
ont commis et qui les ont  

privés de la protection du Seigneur.

Hélaman 4:22-26. Le péché affaiblit les gens
•	 M. Russell	Ballard	donne	cet	avertissement :	« Vous	
devez être honnêtes avec vous-même et rester fidèles 
aux alliances que vous avez faites avec Dieu. Ne tom-
bez pas dans le piège qui consiste à croire que cela n’a 
pas d’importance si l’on pèche un peu. Rappelez-vous 
que le Seigneur ne peut considérer le péché avec le 
moindre degré d’indulgence (voir D&A 1:31)… Certains 
jeunes se justifient stupidement en disant que ce n’est 
pas grave de pécher maintenant parce qu’ils pourront 
toujours se repentir plus tard quand ils iront au temple 
ou en mission. Quiconque fait cela rompt une promesse 
faite à Dieu dans la vie prémortelle et dans les eaux du 
baptême. On s’abuse quand on pense qu’il existe de 
petits péchés. Un péché est un péché ! Il amoindrit la 

spiritualité et fait toujours courir un risque éternel au 
pécheur. Faire le choix de pécher, même avec l’inten-
tion de se repentir, c’est tout simplement se détourner 
de Dieu et enfreindre des alliances » (L’Étoile, juillet 
1993, p. 7).

Points sur lesquels méditer
•	 Mormon	parle	de	« l’homme	du	Christ »	(Hélaman	

3:29). À votre avis, qu’est-ce qui caractérise un 
homme du Christ ? Citez deux ou trois objectifs que 
vous pouvez vous fixer pour vous aider à devenir un 
homme ou une femme du Christ. Que devez-vous 
faire pour atteindre ces objectifs ?

•	 Hélaman	3:35	cite	des	avantages	qui	découlent	de	la	
fermeté dans la foi. Quels sont ceux que vous avez 
récemment connus ? Qu’est-ce qui vous a qualifié 
pour les recevoir ?

Idées de tâches 
•	 Analysez-vous	pour	identifier	l’endroit	où	l’orgueil	

peut être un problème dans votre vie. Écrivez les 
objectifs qui vous aideront à surmonter cet orgueil.

•	 Sous	le	titre	« prospérité »,	notez	toutes	les	bénédic-
tions que vous pensez avoir récemment reçues du 
Seigneur.

Chapitre 35
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Hélaman 5-9

Chapitre 36

Introduction
À ce moment crucial de l’histoire néphite, les méchants 
ont dépassé en nombre les justes. Leurs lois sont 
devenues si corrompues qu’elles n’ont plus guère 
d’effet positif. Comme son arrière-grand-père, Néphi 
renonce à son poste de grand juge et se consacre 
entièrement à l’œuvre du Seigneur (voir Alma 4:15-20). 
Pendant cette période de ténèbres spirituelles, les gens 
« devenaient mûrs pour la destruction » (Hélaman 5:2). 
Néphi et son frère Léhi œuvrent diligemment pour 
enrayer la vague d’iniquité et ramener beaucoup de 
personnes au Seigneur.

Commentaire
Hélaman 5:2. « La voix du peuple »
•	 Soixante-deux	ans	auparavant,	quand	le	peuple	a	
désiré un roi, Mosiah a conseillé qu’un gouvernement 
soit établi par « la voix du peuple » (Mosiah 29:26), 
déclarant qu’il n’était pas fréquent que la majorité du 
peuple désire ce qui est injuste. Un gouvernement élu 
par la voix du peuple a été préféré à une monarchie 
dans laquelle un roi injuste risquerait de les mener 
à la destruction. Mais à cette époque qui précède la 
venue du Sauveur, les Néphites « qui choisissaient le 
mal étaient plus nombreux que ceux qui choisissaient 
le bien » (Hélaman 5:2). Cette corruption va prouver 
le bien-fondé de l’avertissement de Mosiah que si 
cela devait se produire, « c’est à ce moment-là que les 
jugements de Dieu s’abattront sur vous ; oui, c’est à 
ce moment-là qu’il interviendra contre vous par une 
grande destruction » (Mosiah 29:27). Cet avertissement 
va se réaliser par la destruction précédant l’apparition 
du Sauveur (voir 3 Néphi 8-11).

Le Seigneur a aussi confirmé la véracité de ce principe 
à notre époque : « Quand le méchant domine, le peuple 
gémit » (D&A 98:9).

Hélaman 5:5–7. « Souvenez-vous de vos noms »
•	 Hélaman	a	une	façon	spéciale	de	transférer	son	héri-
tage à ses fils : il leur a donné le nom de leurs nobles 
ancêtres pour les aider à se souvenir de leurs œuvres 
de justice. Les précisions suivantes de Carlos E. Asay 
(1926-1999), de la présidence des soixante-dix, nous 
aident à apprécier ce que cela a représenté pour Néphi 
et Léhi :

« Même si tous les enfants d’Adam n’ont pas reçu des 
noms significatifs, beaucoup en ont reçu et cela a fait 
une différence. Cela a fait une différence dans la vie des 
fils d’Hélaman, Néphi et Léhi… (voir Hélaman 5:5-7).

« Le récit atteste que Néphi et Léhi ont conformé leur 
vie à celle de leurs ancêtres dont ils portaient le nom 
et qu’ils ont honoré le nom qu’ils ont reçu » (Family 
Pecan Trees: Planting a Legacy of Faith at Home 1992, 
p. 66-67).

•	 George	Albert	Smith	(1870-1951)	a	donné	une	
illustration moderne de l’influence profonde qu’un bon 
nom peut avoir sur une personne :

« Un jour… je perdis conscience de mon entourage et 
je me crus dans le monde des esprits. Je me trouvai 
tournant le dos à un grand lac magnifique, face à une 
grande forêt d’arbres…

« Je commençai à explorer 
et ne tardai pas à trouver 
un sentier traversant les 
bois et qui semblait avoir 
été très peu utilisé, étant 
presque caché par l’herbe. 
Je le suivis et après avoir 
marché pendant quelque 
temps et parcouru une dis-
tance considérable à travers 

la forêt, je vis un homme qui se dirigeait vers moi. Je 
me rendis compte qu’il était très grand et je pressai le 
pas pour le rejoindre, car j’avais reconnu en lui mon 
grand-père. Quand il était en vie, il pesait plus de cent 
trente kilos, ce qui faisait vraiment de lui un homme 
imposant. Je me rappelle la joie que j’éprouvai en le 
voyant arriver. J’avais reçu son nom, dont j’avais tou-
jours été fier.

« Quand mon grand-père fut à quelques mètres de moi, 
il s’arrêta. Il m’invita ainsi à m’arrêter. Puis, et j’aimerais 
que les garçons, les filles et les jeunes n’oublient jamais 
cela, il me regarda très sérieusement et dit :

« ‘J’aimerais savoir ce que tu as fait de mon nom.’

« Tout ce que j’avais fait passa devant moi comme une 
image défilant sur un écran, tout, sans exception. Cette 
rétrospective vivante se déroula rapidement jusqu’à ce 
moment même où je me tenais là. Toute ma vie était 
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passée devant moi. Je souris et regardai mon grand-
père en disant :

« ‘Je n’ai jamais fait quoi que ce soit de ton nom dont tu 
doives avoir honte.’

« Il s’avança et me prit dans ses bras. Je repris alors 
conscience de mon environnement terrestre. Mon oreil-
ler était aussi mouillé que si on y avait versé de l’eau, 
mouillé de larmes de gratitude, car j’avais pu répondre 
sans honte.

« J’y ai pensé souvent et je tiens à vous dire que j’ai 
essayé depuis, plus que jamais depuis lors, de prendre 
soin de ce nom. C’est pourquoi je tiens à dire aux gar-
çons et aux filles, aux jeunes gens et aux jeunes filles, 
aux jeunes de l’Église et du monde entier : honorez 
votre père et votre mère. Honorez le nom que vous 
portez, car vous aurez un jour l’occasion et le devoir de 
leur rendre compte (ainsi qu’à votre Père céleste) de ce 
que vous aurez fait de leur nom » (« Your Good Name », 
Improvement Era, mars 1947, p. 139).

Hélaman 5:9. « Aucune autre manière 
ni aucun autre moyen par lesquels 
l’homme puisse être sauvé »
•	 Richard G.	Scott,	du	Collège	des	douze	apôtres,	uti-
lise Hélaman 5:9 pour enseigner que seule l’expiation 
miraculeuse rend possible le salut :

« Le repentir complet est absolument essentiel pour que 
l’Expiation accomplisse son miracle complet dans votre 
vie. En comprenant l’Expia-
tion, vous verrez que Dieu 
n’est pas un être jaloux qui 
se réjouit de persécuter 
ceux qui font un faux-pas. 
C’est un père absolument 
parfait, compatissant, com-
préhensif, patient et miséri-
cordieux. Il est disposé à 
supplier, conseiller, fortifier 
et élever. Il aime tant chacun d’entre nous qu’il a 
accepté que son Fils parfait, sans péché, absolument 
obéissant et totalement juste, subisse une agonie et une 
souffrance indescriptibles, et s’offre en sacrifice pour 

tous (voir Hélaman 5:9). Grâce à cette expiation, nous 
pouvons vivre dans un monde où règne une justice 
absolue pour que le monde soit en ordre. Mais cette 
justice est tempérée par la miséricorde que l’on peut 
obtenir par l’obéissance aux enseignements de 
Jésus-Christ.

« Qui d’entre nous n’a pas besoin du miracle du 
repentir ? Que votre vie soit légèrement entachée ou 
gravement défigurée par des fautes, les principes de 
la guérison sont les mêmes. La durée et l’intensité des 
traitements sont proportionnels à la situation. Notre but, 
c’est certain, doit être le pardon. Le seul moyen d’attein-
dre ce but est le repentir, car il est écrit :

« ’Il n’y a aucune autre manière ni aucun autre moyen 
par lesquels l’homme puisse être sauvé, si ce n’est 
par le sang expiatoire de Jésus-Christ’ » (L’Étoile, juillet 
1995, p. 89-90).

Hélaman 5:9-11
Comparez la déclaration de Richard G. Scott 
concernant le pouvoir salvateur de l’Expiation 

aux enseignements d’Hélaman à ses fils.

Hélaman 5:9-14.    Se souvenir
•	 Spencer W.	Kimball	(1895-1985)	dit	ceci	à	propos	du	
rôle important du souvenir dans notre spiritualité : « Si 
vous cherchez le mot le plus important du dictionnaire, 
savez-vous ce que c’est ? Ce pourrait être se souvenir. 
Puisque vous avez tous fait des alliances, que vous 
savez ce qu’il faut faire et comment le faire, notre plus 
grand besoin est de nous en souvenir. C’est pour cette 
raison que tout le monde va à la réunion de Sainte-
Cène le jour du sabbat : pour prendre la Sainte-Cène et 
écouter le prêtre prier pour qu’ils puissent ‘se souvenir 
toujours de lui et garder les commandements qu’il leur 
a donnés’. Personne ne devrait jamais oublier d’aller 
à la réunion de Sainte-Cène. Se souvenir est le mot 
important. Se souvenir est le programme » (« Circles 
of Exaltation », discours adressé au personnel du 
Département d’Éducation de l’Église, 28 juin 1968, p. 5).

Chapitre 36
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Hélaman 5:12.    Une fondation solide
•	 Bruce C.	Hafen,	des	soixante-dix,	illustre	de	manière	
frappante la nécessité d’avoir des fondations solides 
pour notre sécurité et notre survie à long terme :

« Quelqu’un a dit un jour que l’on ne peut voir visuel-
lement la différence entre un fil de toile d’araignée et 
un toron de câble puissant tant qu’une tension ne s’y 
exerce pas. Il en est de même pour notre témoignage 
et, pour la plupart d’entre nous, les jours de mise sous 
tension de notre témoignage ont déjà commencé. 
Ce n’est pas forcément la mort d’un être cher. On ne 
nous a peut-être pas encore demandé d’abandonner 
quelque chose de vraiment précieux pour nous, bien 
qu’un test comme celui-ci puisse très bien se présenter 
à nous sous peu. Notre mise sous tension actuelle va 
plus vraisemblablement se présenter sous la forme de 
tentations irrésistibles qui vont nous montrer qu’une 
acceptation superficielle de l’Évangile n’a pas le pou-
voir de tenir lorsque les puissances des ténèbres se 
déclenchent dans toute leur fureur. Peut-être est-ce un 
appel en mission dans un endroit où la maladie et les 
déceptions abondent, alors que nous avions espéré une 
mission dans un endroit offrant des occasions illimitées. 
Ou peut-être avons-nous trop de questions auxquelles 
notre connaissance limitée n’a tout simplement pas 
de réponse et ceux qui proclament en savoir plus que 
nous nous provoquent à l’aide de ce qui nous paraît 
être une certitude convaincante.

« Dans ces moments-là, notre témoignage doit être 
plus solide que les fils de toile d’araignée d’une foi 
non éprouvée. Il doit être aussi fort que les torons 

d’un câble afin de résister aux traits de celui qui 
veut nous détruire. À notre époque de tensions et 
de difficultés, nous devons être édifiés ‘sur le roc de 
notre Rédempteur, qui est le Christ, le Fils de Dieu,… 
afin que lorsque le diable enverra ses vents puissants, 
oui, ses traits dans le tourbillon,… et sa puissante 
tempête s’abattront sur vous, cela n’ait aucun pouvoir 
sur vous,… à cause du roc sur lequel vous êtes bâtis’ 
(Hélaman 5:12) » (The Believing Heart, 2e édition, 
1990, p. 21-22).

Hélaman 5:12.    La puissante tempête 
de Satan « s’abattra sur vous »
•	 Spencer W.	Kimball	décrit	les	tempêtes	modernes	
que Satan envoie aujourd’hui sur les enfants de notre 
Père céleste :

« Nous aussi, nous affrontons de grandes forces 
destructrices déployées par l’adversaire. Ce sont les 
vagues du péché, de l’iniquité, de l’immoralité, de la 
dégradation, de la tyrannie, de la conspiration et de la 
malhonnêteté qui nous menacent tous. Elles déferlent 
avec puissance et rapidité et elles nous détruiront si 
nous ne veillons pas.

« Mais un avertissement nous est donné. Il nous 
incombe d’être sur le qui-vive et à l’écoute, et de fuir 
le mal si nous voulons la vie éternelle. Sans aide, 
nous ne pouvons tenir contre lui. Nous devons fuir 
vers les sommets ou nous agripper fermement à ce 
qui peut nous empêcher d’être emportés. Ce à quoi 
nous devons nous agripper pour notre salut, c’est 
l’Évangile de Jésus-Christ. C’est notre protection contre 
n’importe quelles forces que le malin peut rassembler. 
Un prophète inspiré du Livre de Mormon conseillait 
à son peuple : ‘Souvenez-vous que c’est sur le roc de 
notre Rédempteur, qui est le Christ, le Fils de Dieu, que 
vous devez bâtir votre fondation ; afin que lorsque le 
diable enverra ses vents puissants, oui, ses traits dans 
le tourbillon, oui, lorsque toute sa grêle et sa puissante 
tempête s’abattront sur vous, cela n’ait aucun pouvoir 
sur vous, pour vous entraîner en bas jusqu’au gouffre 
de misère et de malheur sans fin’ (Hélaman 5:12) » 
(L’Étoile, avril 1979, p. 8).
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Hélaman 5:22-25
Comparez Hélaman 5:22-25 à 2 Néphi 1:15 

et Alma 34:15-16. Comment l’amour du Christ 
se manifeste-t-il dans ces situations ?

Hélaman 5:35-41. Aminadab et 
une « nuée de ténèbres »
•	 Le	récit	nous	dit	que	Aminadab	« était	Néphite	de	
naissance, qu’il avait jadis appartenu à l’Église de Dieu 
mais en était un dissident » (Hélaman 5:35). Ses réac-
tions, rapportées dans Hélaman 5:35, nous montrent 
qu’il savait encore ce que l’on doit faire pour se repentir 
et se tourner vers le Seigneur. F. Burton Howard, des 
soixante-dix, donne l’explication suivante :

« Pour retrouver le chemin, comme le découvrit 
Aminadab, il faut se repentir et prier jusqu’à ce que le 
doute et les ténèbres disparaissent et que l’on puisse 
distinguer à nouveau ce qui est important…

« Il est possible de revenir. Il est possible à ceux qui ont 
cessé de prier, de recommencer à prier. Il est possible à 
ceux qui se sont perdus de découvrir un chemin dans 
les ténèbres et de rentrer chez eux.

« Et quand ils y arriveront, ils sauront, comme je le sais, 
que le Seigneur se soucie davantage de ce qu’est un 
homme, que de ce qu’il était, et de l’endroit où il se 
trouve que de celui où il se trouvait » (L’Étoile, janvier 
1987, p. 74).

Hélaman 5:50-52 ; 6:1-8. Une 
transformation remarquable
•	 Le	pouvoir	et	l’influence	de	la	mission	de	Néphi	et	de	
Léhi parmi les Lamanites vont être remarquables. Après 
le succès de leur mission, remarquez les événements 
suivants qui se produisent pour la première fois dans 
l’histoire de la plupart des Lamanites :

 1. La plupart des Lamanites sont convertis à l’Évangile 
(voir Hélaman 5:50).

 2. Les Lamanites déposent leurs armes, leur haine et 
leurs fausses traditions (voir Hélaman 5:51).

 3. Ils cèdent généreusement le pays qui appartenait aux 
Néphites (voir Hélaman 5:52).

 4. La majorité des Lamanites devient plus juste que les 
Néphites (voir Hélaman 6:1).

 5. Les Lamanites commencent à prêcher l’Évangile aux 
Néphites (voir Hélaman 6:4).

 6. Il y a la paix dans tout le pays (voir Hélaman 6:7).
 7. Les Lamanites et les Néphites voyagent et commer-

cent librement partout (voir Hélaman 6:8).

Hélaman 6:17. Mettre son cœur 
dans les richesses
•	 Henry B. Eyring, de la Première Présidence, enseigne 
que le matérialisme est un obstacle à l’inspiration et à la 

spiritualité : « On oublie Dieu par vanité. Un peu de 
prospérité et de paix ou ne serait-ce qu’une légère amé-
lioration, et nous nous croyons autonomes. Nous avons 
tout de suite l’impression que nous avons notre vie bien 
en mains, que c’est à nous-mêmes que nous devons 
l’amélioration, pas à un Dieu qui communique avec 
nous par le murmure doux et léger de l’Esprit. L’orgueil 
est tellement bruyant en nous qu’il nous est difficile 
d’entendre la voix discrète de l’Esprit. Et dans notre 
vanité, nous ne tardons pas à ne même plus l’écouter. 
Nous en arrivons vite à nous dire que nous n’en avons 
pas besoin » (Le Liahona, janvier 2002, p. 17).

Chapitre 36
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Hélaman 6:21, 26-31
Quels sont les mobiles de Lucifer et de ses 

disciples ? De quelle façon cela peut-il nous 
motiver à rester proches de notre Père céleste ?

Hélaman 6:18-40. Les maux des 
combinaisons secrètes
•	 Le	chapitre	6	d’Hélaman	nous	renseigne	sur	plusieurs	
aspects des combinaisons secrètes, notamment sur la 
façon dont elles fonctionnent, ce qui les motive et com-
ment elles arrivent au pouvoir :

 1. Leurs deux objectifs sont d’obtenir du gain et du 
pouvoir ; puis elles s’en glorifient (voir Hélaman 
6:17 ; Éther 8:22 ; Moïse 5:31).

 2. Pour survivre, les combinaisons secrètes ont besoin 
que la méchanceté soit généralisée (voir Hélaman 
6:21, 31, 38).

 3. Les combinaisons secrètes prospèrent grâce au 
secret, dont la violation entraîne la peine capitale 
(voir Hélaman 5:22 ; 6:22 ; Moïse 5:29, 50).

 4. Les combinaisons secrètes imposent des alliances 
officielles (voir Hélaman 6:22 ; Moïse 5:30-31).

 5. Elles utilisent le meurtre, la violence, la menace 
de violence, le pillage, le vice, la débauche et la 
flatterie pour obtenir du gain et du pouvoir (voir 
Hélaman 2:4-5 ; 6:17, 23).

 6. Les combinaisons secrètes ont leurs propres 
lois qui sont contraires aux lois du pays (voir 
Hélaman 6:23).

 7. Satan en est le grand conspirateur et auteur (voir 
Hélaman 6:26-30).

 8. Elles ont leurs propres tribunaux pour leurs mem-
bres, non pas selon les lois du pays, mais selon leur 
propre système de lois (voir Hélaman 6:23-24).

 9. Elles cherchent à prendre aussi vite que possible le 
pouvoir au gouvernement (voir Hélaman 2:5 ; 6:39).

 10. Leurs membres cherchent à enlever la liberté aux 
autres et à la garder pour eux (voir Éther 8:25 ; 
Moïse 5:28-33).

 11. Les combinaisons secrètes entraînent la destruc-
tion des nations (voir Alma 37:21, 26, 29 ; Hélaman 
2:13 ; Éther 8:21-22).

 12. Les combinaisons secrètes sont une abomination 
aux yeux de Dieu (voir 3 Néphi 9:9 ; Éther 8:18).

Hélaman 8:14-15. « Le serpent d’airain »
•	 À titre de témoignage contre la méchanceté et en 
faveur du Christ, Néphi mentionne un événement 
raconté dans l’Ancien Testament où les enfants d’Israël 

étaient affligés de « serpents 
brûlants qui volaient » 
(1 Néphi 17:41 ; Nombres 
21:6-9). Le prélude aux 
ennuis des Israélites était 
qu’ils parlaient contre Dieu 
et contre son prophète 
(voir Nombres 21:5), 
comme les juges cor-
rompus de l’époque de 
Néphi le faisaient. Le fait 
que Moïse élève un serpent 
d’airain était une représen-

tation symbolique de la crucifixion du Christ. Quand le 
peuple le regardait, il était guéri.

L’utilisation de cette histoire par Néphi souligne que 
nous devons lever « les regards avec foi vers le Fils de 
Dieu » pour vivre (Hélaman 8:15 ; voir aussi Jean 3:14-
15). Le sacrifice expiatoire du Christ a vaincu le venin 
empoisonné de Satan pour tous ceux qui se repentent. 
Puis il rappelle au peuple que tous les prophètes ont 
témoigné du Christ (voir Hélaman 8:16-23).

•	 Neal A.	Maxwell	(1926-2004),	du	Collège	des	douze	
apôtres, détaille plus en profondeur le symbolisme du 
serpent d’airain raconté dans le Livre de Mormon :

« Cette histoire contient un symbolisme sérieux voulu 
de Dieu. Sans cet indispensable approfondissement, 
l’épisode des serpents brûlants de l’Ancien Testament 
ne nous donne pas une perception spirituelle complète 
qui puisse clairement être ‘pour notre profit et notre 
instruction’ (1 Néphi 19:23). L’accent symbolique de cet 
épisode est mis à la fois sur la nécessité et sur la sim-
plicité des voies du Seigneur Jésus. Ironie des choses, 
à l’époque de Moïse, beaucoup ont quand même péri. 
La promesse pour l’avenir est la suivante : ‘Et de même 
que tous ceux qui lèveraient les regards vers ce serpent 
vivraient, de même ceux qui lèveraient les regards avec 
foi vers le Fils de Dieu, ayant l’esprit contrit, pourraient 
vivre pour cette vie qui est éternelle’ (Hélaman 8:15. 
Voir aussi 1 Néphi 17:41 ; Alma 37:46).
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« Nous avons ainsi maintenant l’analogie confirmée et 
amplifiée grâce aux choses claires et précieuses qui 
nous ont été données dans ces dernières annales.

« L’épisode tout entier insiste sur la nécessité de consi-
dérer Jésus-Christ comme notre Sauveur, et cela aussi 
est une exigence simple, mais incontournable. Comme 
cela est clair et précieux à toutes les époques ! » (Plain 
and Precious Things 1983, p. 22).

Hélaman 8:16-25
Dans Hélaman 8 et Doctrine et Alliances 6:9 ; 
11:9 ; 15:6 ; 16:6, quel est le message de tous 
les prophètes ? Comment y réagissez-vous ?

Hélaman 9:36-41. L’omniscience de Dieu
•	 En	voyant	que	Néphi	connaît	des	choses	secrètes	
et cachées, certains veulent le proclamer Dieu. C’est 
compréhensible si l’on considère la reconnaissance uni-
verselle de certaines caractéristiques de Dieu. Neal A. 
Maxwell enseigne que l’omniscience est une des carac-
téristiques de Dieu :

« Dans une révélation à John Whitmer, le Seigneur a 
parlé de ce qui était dans le cœur de celui-ci, que seul 
le Seigneur et lui-même connaissaient, témoignage 
que Dieu connaissait parfaitement les besoins de cette 
personne (D&A 15:3).

« Paul a dit aux saints de Corinthe : ‘Et encore : Le 
Seigneur connaît les pensées des sages, il sait qu’elles 
sont vaines’ (1 Corinthiens 3:20). Pendant la période pré-
cédant immédiatement le déluge, Dieu a non seulement 
vu la méchanceté des hommes sur la terre, mais il a vu 
aussi ‘toutes les pensées de leur cœur’ (Genèse 6:5). Il 
sait ‘ce qui vous monte à la pensée’ (Ezéchiel 11:5). Jésus 
lui-même a dit qu’avant que nous priions notre Père sait 
de quoi nous avons besoin (voir Matthieu 6:8). En effet, 
comme Néphi l’a dit : ‘Dieu… sait tout, et il n’y a rien 
qu’il ne sache pas’ (2 Néphi 9:20).

« Ainsi, l’omniscience est l’une des caractéristiques du 
Dieu vivant. Comme nous le lisons dans Hélaman 9:41 : 
‘S’il n’était un dieu il ne pourrait être informé de tout.’ 
‘Et maintenant, voici, tu as reçu un témoignage ; car si je 
t’ai dit des choses que nul ne connaît, n’as-tu pas reçu 
un témoignage ?’ (D&A 6:24) » Things As They Really 
Are, 1978, p. 22).

Points sur lesquels méditer
•	 Hélaman	utilise	l’exemple	de	leurs	premiers	ancêtres,	

Léhi et Néphi, pour fortifier ses fils, Néphi et Léhi. 
Dans votre famille, qui a exercé une bonne influence 
sur vous ? Qu’y avait-il chez cette ou ces personnes 
qui a eu un impact sur vous ?

•	 Quelle	perception	de	votre	nom	de	famille	avez-vous	
donnée aux autres par la façon dont vous avez vécu 
jusqu’à présent ?

•	 Sur	quelles	fondations	édifiez-vous	votre	vie ?	Devez-
vous faire des adaptations ? Quelle fondation est la 
plus importante pour vous ?

•	 Quels	sont	les	obstacles	à	la	spiritualité	existant	à	
l’époque de Néphi qui ressemblent aux obstacles que 
nous rencontrons aujourd’hui ?

Idées de tâches 
•	 Consultez votre histoire  

familiale pour découvrir 
qui ont été les convertis 
de la première généra-
tion dans votre famille. 
Parlez aux membres de 
votre famille et rassem-
blez les histoires de leur 
foi et de leur conversion 
pour votre propre his-
toire personnelle.

•	 Discutez	avec	un	ami	ou	un	membre	de	votre	famille	
de la façon dont vous pourriez mieux garder les 
commandements, vivre les principes de l’Évangile et 
rester proche de votre Père céleste dans un monde 
de plus en plus rempli de méchanceté.
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Hélaman 10-12

Chapitre 37

Introduction
C’est un grand honneur d’avoir la confiance totale de 
Dieu. Les Lectures on Faith [Discours sur la foi] ensei-
gnent qu’il est nécessaire à notre foi que nous soyons 
conscients de l’approbation de Dieu : « Pour quiconque, 
la connaissance réelle que la vie qu’il mène est en 
accord avec la volonté de Dieu est absolument néces-
saire pour lui permettre d’avoir cette confiance en Dieu 
sans laquelle personne ne peut obtenir la vie éternelle » 
(1985, p. 7).

La confiance et l’approbation viennent de l’obéissance 
à tous les commandements de Dieu. Les chapitres 10 
à 12 d’Hélaman soulignent combien il est important 
de prêter attention aux incitations de l’Esprit. Ce n’est 
qu’en faisant cela que nous pouvons être certains que 
nous vivons conformément à la volonté de Dieu. Ces 
chapitres soulignent aussi combien il est important de 
vouloir ce que Dieu veut. Le Seigneur savait que Néphi 
ne demanderait pas ce qui était contraire à la volonté 
de Dieu (voir Hélaman 10:5). Si nous faisons preuve de 
fidélité dans les petites choses, le Seigneur nous fera 
confiance dans les grandes.

Commentaire
Hélaman 10:1-3. Méditer
•	 Méditer signifie réfléchir et penser profondément, 
souvent aux Écritures ou à d’autres choses de Dieu. 
Lorsque l’on médite… tout en priant, on peut obtenir la 
révélation et parvenir à la 
compréhension » (Guide 
des Écritures, « Méditer »). 
Néphi et d’autres prophètes 
ont reçu des révélations 
pendant qu’ils méditaient. 
M. Russell Ballard, du 
Collège des douze apôtres, 
a dit : « Cela nous ferait du 
bien à tous si nous avions 
le temps de réfléchir et de 
méditer. Dans ces moments paisibles d’introspection, 
l’Esprit peut nous apprendre beaucoup de choses » 
(L’Étoile, janvier 1996, p. 6).

•	 Richard G.	Scott,	du	Collège	des	douze	apôtres,	
suggère qu’un endroit tranquille est propice à la 

méditation : « Trouvez un endroit paisible et tranquille 
où vous pouvez régulièrement méditer, et laissez le 
Seigneur vous indiquer la direction à prendre dans la 
vie » (Le Liahona, juillet 2001, p. 9).

•	 Russell M.	Nelson,	du	Collège	des	douze	apôtres,	
nous décrit les avantages qui résultent de la méditation : 
« Si vous méditez sur des principes doctrinaux et priez 
à leur sujet, le Saint-Esprit parlera à votre esprit et à 
votre cœur (voir D&A 8:2). Des situations décrites dans 
les Écritures vous donneront des idées et distilleront 
dans votre cœur des principes en rapport avec votre 
situation » (Le Liahona, janvier 2001, p. 21).

Hélaman 10:4-5. « Tu ne demanderas pas 
ce qui est contraire à ma volonté »
•	 Comme	Néphi,	si	nous	apprenons	à	demander	
« dans l’Esprit » (Hélaman 10:17) et selon la volonté du 
Seigneur, « cela se passe comme » nous le demandons 
(voir D&A 46:30 ; 50:29-30). Marion G. Romney (1897-
1988), de la Première Présidence, mentionne certains 
aspects nécessaires à une demande correcte :

« Quand nous prions le Père au nom de Jésus pour 
des choses personnelles précises, nous devons sentir 
tout au fond de notre âme que nous sommes disposés 
à soumettre nos demandes à la volonté de notre Père 
céleste…

« Le moment viendra où nous connaîtrons la volonté 
de Dieu avant de la demander. Alors, toutes les choses 
que nous demanderons seront ‘nécessaires’. Toutes les 
choses que nous demanderons seront ‘justes’. Ce sera 
lorsque, ayant mené une vie de justice, nous jouirons de 
la compagnie de l’Esprit à tel point qu’il nous dictera ce 
que nous demanderons » (Conference Report, octobre 
1944, p. 55-56).

Le président Romney a vécu une expérience dans 
laquelle le Seigneur lui a fait une promesse semblable à 
celle qu’il a faite à Néphi. Jeffrey R. Holland, du Collège 
des douze apôtres, nous la raconte :

« En 1967, Ida Romney subit un grave accident vascu-
laire cérébral. Les médecins dirent à frère Romney que 
les dommages causés par l’hémorragie étaient impor-
tants. Ils proposèrent de la garder artificiellement en vie, 
sans toutefois le recommander. La famille se prépara au 
pire. Frère Romney confia à ceux qui étaient les plus 
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proches de lui, qu’en dépit de son anxiété personnelle 
de la voir retrouver la santé et de rester à ses côtés, ce 
qu’il voulait par-dessus tout, c’était que ‘la volonté du 
Seigneur s’accomplisse et que lui-même l’accepte sans 
se plaindre’.

« À mesure que les jours passaient, sœur Romney 
devenait moins réceptive. Une bénédiction lui avait bien 
sûr été faite, mais frère Romney ‘hésitait à conseiller le 
Seigneur en la matière’. Parce qu’il avait déjà eu précé-
demment l’expérience de prier sans succès pour qu’Ida 
et lui aient des enfants, il savait qu’il ne pourrait jamais 
demander par la prière quelque chose de contraire à 
la volonté du Seigneur. Il jeûna afin de savoir comment 
montrer au Seigneur qu’il avait foi en lui et qu’il accep-
terait la volonté de Dieu. Il voulait s’assurer qu’il avait 
fait tout ce qu’il pouvait. Mais l’état d’Ida continua à se 
dégrader.

« Un soir où il était particulièrement déprimé, alors 
qu’Ida était incapable de parler ou de le reconnaître, 
frère Romney rentra chez lui et eut recours aux 
Écritures, comme il l’avait toujours fait, pour tenter de 
communier avec le Seigneur. Il prit le Livre de Mormon 
et continua là où il s’était arrêté la veille au soir. Il avait 
lu dans Hélaman comment le prophète Néphi avait été 
faussement et injustement accusé de sédition. Après 
avoir été miraculeusement délivré de ses accusateurs, 
Néphi était retourné chez lui en méditant sur les choses 
qu’il avait vécues. Ce faisant, il avait entendu une voix.

« Marion Romney avait déjà lu cette histoire bien des 
fois, mais cette fois elle le frappa, ce soir-là, comme 
étant une révélation personnelle. Les paroles de 
l’Écriture touchèrent tellement son cœur que, pour la 
première fois depuis des semaines, il sentit une paix 
tangible l’envahir. C’était comme si le Seigneur s’adres-
sait directement à lui. L’Écriture disait : ‘Béni es-tu,… 
pour les choses que tu as faites ;… tu n’as pas cherché 
à protéger ta propre vie, mais tu as cherché à faire ma 
volonté et à garder mes commandements. Et mainte-
nant, parce que tu as fait cela aussi inlassablement, 
voici, je te bénirai à jamais ; et je te rendrai puissant en 
paroles et en actes, en foi et en œuvres ; oui, de sorte 
que tout te sera fait selon ta parole, car tu ne deman-
deras pas ce qui est contraire à ma volonté’ (Hélaman 
10:4-5).

C’était cela, la réponse. Il avait seulement cherché à 
savoir et à obéir à la volonté du Seigneur et le Seigneur 
avait parlé. Il tomba à genoux et déversa son cœur, 
et comme il concluait sa prière avec les mots ‘que ta 
volonté soit faite’, il ressentit ou entendit vraiment une 
voix disant : ‘Il n’est pas contraire à ma volonté que Ida 
soit guérie.’

« Frère Romney se releva rapidement. Il était plus de 
deux heures du matin, mais il savait ce qu’il devait faire. 
Il mit rapidement sa cravate et son manteau, puis il 
sortit dans la nuit pour aller voir Ida à l’hôpital. Il arriva 

peu avant trois heures. 
L’état de sa femme était 
toujours le même. Elle ne 
bougea pas lorsqu’il posa 
les mains sur son front 
pâle. Avec une foi totale, il 
invoqua le pouvoir de la 
prêtrise en sa faveur. Il pro-

nonça une bénédiction simple, puis il ajouta la pro-
messe incroyable que sa santé se rétablirait, qu’elle 
retrouverait toutes ses facultés mentales et accomplirait 
encore ‘une grande mission’ sur la terre.

« Bien qu’il n’eût pas le moindre doute, frère Romney 
fut étonné de voir les yeux de Ida s’ouvrir à la fin de 
la bénédiction. Un peu abasourdi par tout ce qui était 
arrivé, il s’assit sur le bord du lit et entendit la voix frêle 
de sa femme pour la première fois depuis des mois. Elle 
dit : ‘Mais enfin, Marion, que fais-tu ici ?’ Il ne savait pas 
s’il devait rire ou pleurer. Il répondit : ‘Ida, comment 
vas-tu ?’ Avec ce sens de l’humour qui les caractérisait 
tous les deux, elle répondit : ‘Par rapport à quoi, 
Marion ? Par rapport à quoi ?’

« La guérison de Ida Romney commença à partir de ce 
moment même. Elle quitta bientôt son lit d’hôpital et 
vécut pour voir son mari soutenu comme membre de 
la Première Présidence de l’Église, ‘une grande mission 
sur la terre’, en effet. (F. Burton Howard, Marion G. 
Romney : His Life and Faith [Salt Lake City: Bookcraft, 
1988], p. 137-142) » ( Jeffrey R. Holland et Patricia T. 
Holland, On Earth As It Is in Heaven 1989, p. 133-135).
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Hélaman 10:4-5
Quelles caractéristiques trouvez-vous dans 

ces deux versets qui ont permis à Néphi 
de recevoir de telles bénédictions ?

Hélaman 10:7. Le pouvoir de scellement
•	 Néphi	travaille	avec	une	telle	diligence	que	le	
Seigneur lui accorde un grand pouvoir. Il reçoit du pou-
voir sur les gens et sur les éléments de la terre. Il se voit 
aussi octroyer le pouvoir sacré de sceller, même pou-
voir détenu par Élie, le prophète : « Le pouvoir d’Élie est 
le pouvoir de scellement de la prêtrise par lequel ce qui 
est lié ou délié sur la terre est lié ou délié dans le ciel 
(D&A 128:8-18) » (Guide des Écritures, « Élie »).

•	 Joseph	Fielding	Smith	(1876-1972)	dit	ceci	à	propos	
du pouvoir de scellement donné à divers prophètes :

« Le Seigneur a conféré de l’autorité à certains de 
ses serviteurs choisis et il leur a donné des pouvoirs 
exceptionnels… C’est ainsi qu’Élie a obtenu les clés 
de pouvoir dans la prêtrise pour ressusciter les morts, 
guérir les malades, fermer les cieux afin qu’il ne pleuve 
pas, si ce n’est à sa parole, et pendant plus de trois ans, 
il n’y a pas eu de pluie. Il a également eu le pouvoir de 
faire descendre le feu du ciel pour détruire les ennemis 
de l’Église…
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« Le Seigneur a donné la même autorité à Néphi, fils 
d’Hélaman, qui a aussi eu l’autorité de fermer les cieux 
et d’accomplir d’autres grandes œuvres, simplement 
par sa foi et par le commandement du Seigneur (voir 
Hélaman 10:7). Ce pouvoir merveilleux n’a été accordé 
qu’à quelques serviteurs du Seigneur » (Answers to 
Gospel Questions, compilé par Joseph Fielding Smith 
fils, 5 volumes, 1957-1966, 4:95).

Hélaman 10:13-15. « Malgré ce grand miracle »
•	 Joseph	Smith,	le	prophète,	a	enseigné	que	« les	
miracles sont les fruits de la foi » (History of the Church, 
5:355). Certaines personnes cherchent à avoir la foi 
grâce aux miracles ; or, c’est contraire à l’ordre des 
cieux. La foi précède le miracle, elle ne le suit pas. Si 
Néphi réussit à identifier miraculeusement Séantum 
comme meurtrier du grand juge, c’est grâce à la foi que 
ce prophète possède. Chose triste à dire, la majorité 
des gens qui sont témoins de ce miracle n’ont pas la 
foi. Le miracle n’a pas pu les convertir parce que « la foi 
ne vient pas par les signes [ou par les miracles], mais 
les signes suivent ceux qui croient » (D&A 63:9). Le 
changement nécessaire dans leur vie devait commencer 
par « la foi qui produit le repentir » (Alma 34:15-17). 
Malheureusement, ces gens qui ont été témoins d’un 
grand miracle vont continuer à s’endurcir le cœur et au 
lieu de se repentir, ils vont persécuter Néphi.

Hélaman 11:1-16. Les prophètes 
prient pour le peuple
•	 La	prière	de	Néphi	en	faveur	de	son	peuple	illustre	
le souci du prophète pour le peuple. De même qu’ils 
représentent Dieu aux yeux du peuple, parfois les pro-
phètes cherchent aussi à intervenir en faveur de celui-ci. 
Quand ils furent affligés par les serpents venimeux, les 
enfants d’Israël sont allés à Moïse et l’ont supplié : « Prie 
l’Éternel, afin qu’il éloigne de nous ces serpents. Moïse 
pria pour le peuple » (Nombres 21:7).

Sur le continent américain, Néphi, fils de Léhi, écrit : « Je 
prie continuellement pour [mon peuple] le jour, et mes 
yeux mouillent mon oreiller la nuit à cause de lui ; et 
j’implore mon Dieu avec foi » (2 Néphi 33:3).

•	 Nos	prophètes	actuels	continuent	à	prier	pour	
nous. Lors de la conférence générale qui a suivi les 
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événements tragiques du 11 septembre 2001, Gordon B. 
Hinckley (1910-2008) a prié :

« Ô Dieu, notre Père éternel,… nous, tes enfants, 
nous nous tournons vers toi avec foi, en ces moments 
graves et sombres. Cher Père, veuille nous accorder 
la foi. Accorde-nous l’amour. Accorde-nous la cha-
rité. Accorde-nous la persévérance nécessaire pour 
éradiquer les terribles maux qui sont dans le monde. 
Accorde protection et direction à ceux qui sont active-
ment engagés dans la bataille. Bénis-les, préserve leur 
vie, protège-les du danger et du mal. Entends les prières 
que t’adressent leurs proches pour leur sécurité…

« Ô, Père, sois miséricordieux envers notre pays et 
ses amis en ces temps de besoin. Épargne-nous et 
aide-nous à toujours marcher avec foi en toi et en ton 
Fils bien-aimé, dont nous espérons la miséricorde et 
que nous considérons comme notre Sauveur et notre 
Seigneur. Bénis la cause de la paix et redonne-la-nous 
vite. Nous te prions humblement, en te demandant de 
nous pardonner notre arrogance. Ne retiens pas contre 
nous nos péchés, sois bon envers nous et fais-nous 
grâce. Fais que notre cœur brûle d’amour pour toi. 
C’est là notre humble prière au nom de celui qui nous 
aime tous, le Seigneur Jésus-Christ, notre Rédempteur et 
Sauveur. Amen » (Le Liahona, janvier 2002, p. 105).

Hélaman 11:4-5. Le Seigneur utilise parfois 
la nature pour corriger ses enfants
•	 Spencer W.	Kimball	(1895-1985)	a	expliqué	que	« le	
Seigneur utilise parfois le temps pour discipliner son 
peuple parce qu’il a enfreint ses lois » (L’Étoile, octobre 
1977, p. 2 ; voir aussi D&A 43:21-25).

Hélaman 11:18-12:6. Cycles de 
justice et de méchanceté
•	 À	plusieurs	reprises	dans	l’histoire	du	Livre	de	
Mormon, le peuple va passer par un cycle de justice, 
de prospérité, de richesse, d’orgueil, de méchanceté, 
de destruction, d’humilité et de retour à la justice. Pour 
plus d’informations et un schéma représentant le cycle 
de l’orgueil, reportez-vous à « Le cycle de justice et de 
méchanceté », dans l’annexe (p. 444).

L. Tom Perry, du Collège des douze apôtres, déplore 
l’incapacité de l’humanité de briser les cycles funestes : 

« Je pense que l’un des plus grands mystères de la vie 
ici-bas est la raison pour laquelle le genre humain ne 
tire aucune leçon de l’histoire » (L’Étoile, janvier 1993, 
p. 17). Il est certain que le Seigneur a placé ces modèles 
de comportement évidents dans les Écritures pour notre 
profit, afin de nous éviter de vivre les mêmes problèmes 
(voir D&A 52:14-19).

Hélaman 11:22-23. « Points de doctrine »
•	 Bruce R.	McConkie	(1915-1985),	du	Collège	des	
douze apôtres, dit ce qui constitue la véritable doctrine 
du Christ : « La véritable doctrine du Christ est que tous 
les hommes doivent aller à lui, acquérir la foi, se faire 
baptiser, recevoir le Saint-Esprit et persévérer dans la 
foi jusqu’à la fin afin d’obtenir le salut (2 Néphi 31:17-
21 ; 3 Néphi 11:29-41 ; D&A 10:67 ; 68:25) » (Mormon 
Doctrine, 2e édition 1966, p. 204).

•	 Boyd K.	Packer,	président	du	Collège	des	douze	
apôtres, fait cette déclaration concernant le pouvoir de 
la véritable doctrine :

« La véritable doctrine, si elle est comprise, change les 
attitudes et le comportement.

« L’étude de la doctrine  
de l’Évangile améliorera  
le comportement plus rapi-
dement qu’une étude du 
comportement ne le fera… 
C’est pourquoi, nous souli-
gnons tant l’étude de la 
doctrine de l’Évangile » 
(L’Étoile, janvier 1985, p. 15).

Hélaman 11:21-38. Retour de la méchanceté
•	 Joseph	Smith,	le	prophète,	enseigne :	« Le	diable	éta-
blit toujours son royaume en même temps pour s’oppo-
ser à Dieu » (History of the Church, 6:364). Chaque fois 
que l’Église du Sauveur est établie ou renforcée, l’adver-
saire cherche à créer de la résistance sous une forme ou 
une autre pour lutter contre la progression des saints de 
Dieu. Nous voyons un exemple d’opposition de Satan 
apparaître dans Hélaman 11. Les brigands de Gadianton 
avaient été chassés du pays. Les membres justes de 
l’Église, Néphites et Lamanites, vivaient une période 
de grande paix (voir Hélaman 11:21). Cependant, il ne 
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fallut que quelques années d’influence de Satan sur le 
peuple pour qu’il retourne à l’iniquité et permette aux 
brigands de Gadianton de regagner leur pouvoir et leur 
influence.

Hélaman 12:1-3. L’instabilité du genre humain
•	 Neal A.	Maxwell	(1926-2004),	du	Collège	des	douze	
apôtres, explore certaines raisons possibles à l’instabilité 
spirituelle :

« Est-ce simplement un manque de mémoire non inten-
tionnel ? Ou est-ce un manque d’intégrité intellectuelle 
causé par notre refus de nous rappeler et de reconnaître 
les bénédictions passées ? Ou bien est-ce un manque de 
docilité qui requiert la répétition de leçons si sévères, 
parce que nous négligeons les signes plus modérés et 
plus légers qui nous invitent à nous ‘souvenir de lui’ ?…

« Nous avons chaque jour besoin de l’Esprit pour nous 
aider à nous rappeler quotidiennement. Sinon, nous 
aurons des pertes de mémoire quand nous serons le 
plus vulnérable. Il n’est pas dans la nature de l’homme 
naturel de se souvenir avec gratitude des bénédictions 
passées, particulièrement quand les besoins présents 
de la chair sont si exigeants » (Lord, Increase Our Faith 
1994, p. 101-102).

•	 Henry B.	Eyring,	de	la	Première	Présidence,	ajoute	
ce commentaire concernant la raison pour laquelle 
nous pouvons être instables : « On cesse vite de mettre 
sa confiance en Dieu une fois les prières exaucées. Et 
quand les problèmes diminuent, les prières se font plus 
rares, elles aussi. Le Livre de Mormon ne cesse de répé-
ter cette triste histoire » (Le Liahona, janvier 2002, p. 16).

Hélaman 12:1-9
Selon ces versets, quel effet le souvenir ou 

l’absence de souvenir a-t-il sur notre suscep-
tibilité à tomber dans le cycle de l’orgueil ?

Hélaman 12:2. Quand Dieu fait prospérer 
son peuple, celui-ci l’oublie
•	 Ezra	Taft	Benson	(1899-1994)	décrit	les	difficultés	
qui peuvent résulter de la prospérité : « La prospérité 

semble être le test le plus difficile de tous, car les maux 
qui en découlent sont plus subtils, plus sournois. Elle 
semble moins menaçante et elle est plus difficile à 
détecter. Alors que toutes les mises à l’épreuve de la 
justice nécessitent un combat, celle-ci ne ressemble 
pas du tout ni à une épreuve, ni à un combat et elle 
pourrait ainsi être celle qui nous leurre le plus. Savez-
vous ce que la paix et la prospérité peuvent faire à un 
peuple ? Elles peuvent l’endormir » (Larry E. Dahl, « Fit 
for the Kingdom », Studies in Scripture, Volume Five: 
The Gospels, édité par Kent P. Jackson et Robert L. Millet, 
1986, 5:369).

•	 Harold B.	Lee	(1899-1973)	compare	l’épreuve	du	
« luxe » à d’autres épreuves de la vie : « Nous sommes 
testés et éprouvés. Peut-être ne nous rendons nous pas 
compte de la gravité des épreuves que nous traversons. 
Dans les premiers temps de l’Église, des meurtres 
étaient commis et des émeutiers attaquaient. Les saints 
ont été chassés dans le désert. Ils ont souffert de la 
faim et du manque de vêtements, et ils ont eu froid. 
Nous sommes les héritiers de ce qu’ils nous ont donné. 
Mais qu’en faisons-nous ? Aujourd’hui, nous baignons 
dans un luxe tel que le monde n’en a jamais connu de 
pareil. Il semble bien que ce soit là l’épreuve la plus 
sévère que nous ayons jamais connue dans l’histoire 
de l’Église » (Dahl, « Fit for the Kingdom », Studies in 
Scripture, 5:369).

Hélaman 12:4. « Mettre leur coeur dans 
les choses vaines du monde ! »
•	 Mormon	souligne	la	folie	des	gens	qui	mettent	leur	
cœur dans les choses vaines ou sans valeur, vides et 
inutiles du monde. Dallin H. Oaks, du Collège des 
douze apôtres, fait cette réflexion : « Les ‘choses vaines 
du monde’ sont constituées de toutes les combinaisons 
de ce quatuor profane : les biens, l’orgueil, la notoriété 
et le pouvoir. À ce propos, les Écritures nous rappel-
lent : ‘Tu ne peux les emporter avec toi’ (Alma 39:14). 
Nous devons rechercher le genre de trésors que les 
Écritures promettent aux fidèles : ‘de grands trésors  
de connaissance, oui, des trésors cachés’ (D&A 89:19) » 
(Le Liahona, juillet 2001, p. 101).
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Hélaman 12:5–6. « Prompts à 
s’exalter dans l’orgueil »
•	 Dans	son	discours	classique	sur	l’orgueil,	Ezra	Taft	
Benson décrit ses nombreuses facettes :

« L’orgueil est par nature source de compétition. Notre 
volonté se rebelle contre celle de Dieu. Quand notre 
orgueil est dirigé contre Dieu, nous voulons que notre 
volonté se fasse et non la sienne…

« Les orgueilleux ne peuvent accepter que l’autorité de 
Dieu dirige leur vie (voir Hélaman 12:6). Ils opposent 
leur perception de la vérité à l’omniscience de Dieu, 
leurs facultés à l’autorité de la prêtrise de Dieu, leurs 
réalisations aux œuvres puissantes de Dieu…

« Les orgueilleux voudraient que Dieu soit d’accord avec 
eux. Ils ne veulent pas rectifier leurs opinions pour être 
en accord avec lui…

« L’orgueil aboutit à des combinaisons secrètes qui sont 
mises sur pied pour obtenir du pouvoir, du gain et 
la gloire du monde (voir Hélaman 7:5 ; Éther 8:9, 16, 
22-23 ; Moïse 5:31). Ces combinaisons secrètes, fruit du 
péché de l’orgueil, ont amené la perte des civilisations 
jarédite et néphite et causeront encore la chute de nom-
breuses nations (voir Éther 8:18-25) » (L’Étoile, juillet 
1989, p. 3, 5).

•	 Joe J.	Christensen,	des	soixante-dix,	enseigne	que	
l’orgueil mène à des comparaisons impies et peut aussi 
nous conduire à notre perte :

« L’orgueil nous amène à nous préoccuper exagérément, 
quand nous nous comparons aux autres, de savoir à 
quel point nous sommes intelligents, de la marque de 
nos jeans ou d’autres vêtements, des ‘habits somptueux’ 
que nous portons, des organisations auxquelles nous 
appartenons, de quel côté de la ville nous habitons, de 
la quantité d’argent que nous avons, de la race ou de 
la nationalité à laquelle nous appartenons, du genre de 
voiture que nous conduisons et même de la religion à 
laquelle nous appartenons, des études que nous avons 
eu la chance de faire, etc.

« Les Écritures contiennent beaucoup d’indications 
que l’orgueil est apparu pour détruire les individus, 
les nations et même, dans certains cas, l’Église… « Il a 

été calculé que pas moins de trente fois, dans le Livre 
de Mormon, les cycles de prospérité et de paix ont 
été détruits principalement par les conséquences de 
l’orgueil des hommes » (One Step at a Time: Building 
a Better Marriage, Family, and You 1996, p. 138-139). 
(Voir le schéma « Le cycle de justice et de méchanceté » 
dans l’annexe, p. 444).

Hélaman 12:7-19. Le néant de l’homme
•	 Joseph	Fielding	Smith	nous	aide	à	comprendre	
que l’expression « le néant des enfants des hommes » 
(Hélaman 12:7) n’est pas un reflet désobligeant de la 
valeur de l’homme : « Ce prophète n’a pas voulu dire 
que le Seigneur se préoccupe davantage de la poussière 
de la terre et l’aime davantage que ses enfants… Ce 
qu’il veut dire, c’est que la poussière de la terre est 
obéissante. Elle se déplace çà et là au commandement 
du Seigneur. Toutes choses sont en harmonie avec ses 
lois. Tout dans l’univers, autant que je sache, obéit à la 
loi qui lui est donnée, excepté l’homme. Où que l’on 
regarde, on trouve loi et ordre, les éléments obéissant 
à la loi qui leur est donnée conformément au rôle qui 
leur a été attribué. Mais l’homme se rebelle et, en cela, il 
est moins que la poussière de la terre parce qu’il rejette 
les instructions du Seigneur » (Conference Report, avril 
1929, p. 55).

Hélaman 12:15. Connaissance de l’astronomie
•	 Hélaman	12:14-15	montre	que	Mormon	avait	une	
compréhension élémentaire des lois physiques de l’uni-
vers : « Il fait ici allusion au récit biblique qui montre 
Josué commandant au soleil et à la lune de s’arrêter afin 
que son armée puisse finir de vaincre les Amoréens 
( Josué 10:12-14). Ici, une correction est ajoutée à ce 
récit qui supposait que le soleil tournait autour d’une 
terre immobile (voir aussi Ésaïe 38:7-8 ; 2 Rois 20:8-11).  
Ces versets donnent une assurance subtile mais 
certaine que Mormon, prophète et rédacteur, comme 
beaucoup des anciens dirigeants spirituels, était tout 
sauf primaire dans ce qu’il savait de Dieu, de l’homme 
et de l’univers » ( Joseph Fielding McConkie et Robert L. 
Millet, Doctrinal Commentary on the Book of Mormon, 
4 volumes 1987-1991, 3:397).
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Hélaman 12:23-24. Le repentir nous 
conduit à la grâce du Christ
•	 David A.	Bednar,	du	Collège	des	douze	apôtres,	
explique le pouvoir de la grâce de Dieu :

« Le dictionnaire biblique nous apprend que le mot 
grâce est souvent employé dans les Écritures dans le 
sens de pouvoir fortifiant ou habilitant :

« ‘L’idée principale du mot est celle du moyen divin 
d’aide ou de force, donné par la miséricorde et l’amour 
débordant de Jésus-Christ…

« ‘De même, c’est par la grâce du Seigneur que les gens, 
par la foi en l’expiation de Jésus-Christ et le repentir 
de leurs péchés, reçoivent la force et l’aide nécessaires 
pour faire de bonnes œuvres qu’ils ne pourraient sans 
cela pas accomplir s’ils étaient laissés à leurs seuls 
moyens. Cette grâce est un pouvoir habilitant qui 
permet aux hommes et aux femmes d’obtenir la vie 
éternelle et l’exaltation après avoir eux-mêmes fait tout 
leur possible’ (p. 697).

« Ainsi, cet aspect habilitant et fortifiant de l’Expiation 
nous aide à voir, à agir et à devenir bons de manières 
que nous ne pourrions jamais entrevoir ni accomplir 
avec nos capacités limitées de mortels. Je témoigne que 
le pouvoir habilitant de l’expiation du Sauveur est réel » 
(Le Liahona, novembre 2004, p. 76-77 ; voir aussi D&A 
93:20, 27-28).

©
 C

or
bi

s

•	 Gene R.	Cook,	des	soixante-dix,	dit	ceci	à	propos	de	
la nature personnelle de la grâce du Sauveur :

« La grâce du Seigneur par l’Expiation peut à la fois 
nous purifier du péché et nous aider à nous perfec-
tionner grâce à nos épreuves, nos maladies et même 
nos défauts de caractère… Le Christ peut réparer nos 
imperfections et nos défauts qui, autrement, ne sont pas 
réparables (voir Genèse 18:14 ; Marc 9:23-24).

« Cette grande vérité devrait tous nous remplir d’es-
pérance, à condition que nous soyons prompts à 
nous rappeler que l’effet de la grâce dépend de notre 
repentir…

« Le cœur repentant et les bonnes œuvres sont des 
conditions requises pour que la grâce nous soit restau-
rée. Quand quelqu’un plaide en prières ferventes pour 
avoir une réponse, celle-ci peut dépendre davantage 
du repentir de nos péchés personnels que de n’importe 
quel autre facteur (voir D&A 101:7-8 ; Mosiah 11:23-24).

« Pour obtenir la grâce, on n’a pas besoin d’être parfait, 
mais on doit essayer de garder les commandements le 
mieux possible. Alors le Seigneur nous permettra de 
recevoir cette force » (L’Étoile, juillet 1993, p. 88-89).

Points sur lesquels méditer
•	 Quelles	étapes	suivez-vous	pour	éviter	le	cycle	de	

l’orgueil ?

•	 Quand	avez-vous	vu	le	pouvoir	de	la	prêtrise	opérer	
dans votre vie ?

•	 Que	pouvez-vous	faire	pour	en	arriver	au	point	où,	
dans vos prières, vous ne demandez rien qui soit 
contraire à la volonté du Seigneur ?

Idées de tâches 
•	 Lors	d’une	soirée	familiale,	dites	ce	que	Hélaman	

12-14 vous a appris concernant la façon dont le 
Seigneur châtie ses enfants et pourquoi.

•	 Écrivez	dans	votre	journal	comment	vous	réussissez	à	
gérer le cycle de l’orgueil.
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Hélaman 13-16

Chapitre 38

Introduction
L’Évangile de Jésus-Christ offre à tout le monde l’occa-
sion de changer. Pendant la plus grande partie du Livre 
de Mormon, les actions des Lamanites avaient été 
mauvaises ; cependant, « la 
prédication des Néphites » 
(Hélaman 15:4) a conduit 
la plupart d’entre eux à 
recevoir l’Évangile (voir 
Hélaman 6:1) et à éprouver 
un grand changement de 
cœur. Dans le livre d’Héla-
man, nous voyons une 
inversion évidente des 
rôles : un peuple qui avait 
autrefois été instruit est 
devenu celui qui instruisait. À l’inverse, beaucoup de 
Néphites étaient devenus orgueilleux et n’écoutaient 
pas leurs propres prophètes. C’est pourquoi, le Seigneur 
a envoyé un prophète lamanite pour les avertir de se 
repentir et de se préparer à la venue du Seigneur. 
Cherchez quelle a été la réponse collective et indivi-
duelle des Néphites au messager lamanite du Seigneur. 
Les paroles de Samuel étaient suffisamment importantes 
aux yeux du Sauveur pour qu’il les reprenne pendant 
son ministère aux Amériques et témoigne qu’elles 
avaient été accomplies (voir 3 Néphi 23:9-13).

Commentaire
Hélaman 13:3. « Tout ce qui lui 
viendrait dans le cœur »
•	 Samuel,	qui	était	un	prophète,	n’a	pas	pris	sur	lui	
de décider ce qu’il devait prêcher aux Néphites. Nous 
lisons dans Hélaman 13:3 qu’il a enseigné « tout ce 
qui lui [venait] dans le cœur ». En ce qui concerne ce 
processus de révélation, Boyd K. Packer, président du 
Collège des douze apôtres, a décrit de quelle façon la 
voix du Seigneur se manifeste le plus souvent :

« La révélation se manifeste par des mots que nous 
ressentons plus que nous ne les entendons. Néphi a dit 
à ses frères rebelles qui avaient reçu la visite d’un ange : 
‘Vous aviez perdu toute sensibilité, de sorte que vous ne 
pouviez pas sentir ses paroles’ (1 Néphi 17:45 ; italiques 
ajoutés).

« Les Écritures regorgent d’expressions telles que : ‘Le 
voile fut enlevé de notre esprit, et les yeux de notre 
entendement furent ouverts’ (D&A 110:1), ou ‘Je te le 
dirai dans ton esprit et dans ton cœur’ (D&A 8:2), ou 
‘J’ai éclairé ton esprit’ (D&A 6:15), ou ‘Exprimez les pen-
sées que je mettrai dans votre cœur’ (D&A 100:5). Il y 
a des centaines de versets qui parlent de la révélation » 
(L’Étoile, janvier 1995, p. 72).

Hélaman 13:11-16. Sauvée 
grâce à quelques justes
•	 À	certains	moments,	les	méchants	ont	été	sauvés	de	
destructions terribles parce que des personnes justes 
vivaient parmi eux. Les gens méchants de Zarahemla 
auraient dû remercier les personnes justes de leur avoir 
fait éviter la destruction, même si, évidemment, ils ne 
le savaient pas. Quelques années plus tard, Zarahemla 
allait perdre cette protection silencieuse et non appré-
ciée et les paroles de Samuel allaient s’accomplir (voir 
3 Néphi 9:3). Même Sodome et Gomorrhe auraient été 
épargnées si dix personnes justes seulement y avaient 
vécu (voir Genèse 18:23-33).

La façon dont nous vivons fait vraiment une différence. 
La justice personnelle de quelques-uns peut devenir 
une grande bénédiction pour d’autres, particulièrement 
pour les personnes de la même famille et de la collecti-
vité locale.

Hélaman 13:19-22. Les richesses et la spiritualité
•	 Dallin H.	Oaks,	du	Collège	des	douze	apôtres,	a	
décrit la relation entre le matérialisme et la spiritualité :

« Le matérialisme, qui donne la priorité aux besoins et 
aux objets matériels, est évidemment le contraire de la 
spiritualité. Le Sauveur a enseigné que nous ne devons 
pas amasser ‘des trésors sur la terre, où la teigne et la 
rouille détruisent, et où les voleurs percent et dérobent’ 
(Matthieu 6:19). Nous devons amasser des trésors dans 
le ciel : ‘Car là où est ton trésor, là aussi sera ton cœur’ 
(Matthieu 6:21)…

« En soi, il n’y a rien de mauvais dans l’argent. Le bon 
Samaritain a utilisé la même monnaie pour servir son 
semblable que Judas pour trahir le Maître. C’est ‘l’a-
mour de l’argent [qui] est une racine de tous les maux’ 
(1 Timothée 6:10 ; italiques ajoutés). La différence 
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radicale réside dans le degré de spiritualité avec lequel 
nous considérons, évaluons et gérons les choses de ce 
monde et nos expériences ici-bas.

« Si on le laisse devenir l’objet d’un culte ou une prio-
rité, l’argent peut nous rendre égoïstes et orgueilleux, 
‘boursouflés des choses vaines du monde’ (Alma 5:37). 
Par contre, si on l’utilise pour remplir nos obligations 
légales et payer notre dîme et nos dons, l’argent peut 
être une preuve d’intégrité et peut développer l’al-
truisme. L’utilisation de nos biens d’une façon spirituel-
lement éclairée peut nous aider à nous préparer à la loi 
supérieure de la gloire céleste » (voir L’Étoile, numéro 2, 
1986, p. 52).

Hélaman 13:21-22
À quoi Samuel a-t-il attribué la malédic-
tion des Néphites ? De quoi se sont-ils 

souvenus et qu’ont-ils oublié ? Pourquoi 
cela est-il important pour vous ?

Hélaman 13:23-29. Suivre le prophète vivant
•	 M. Russell Ballard, du Collège des douze apôtres, a 
enseigné l’importance de suivre les prophètes et les 
apôtres vivants : « Mes chers frères et sœurs, je vous 
prie d’être attentifs à ce que les dirigeants de l’Église ont 
enseigné… Mettez en prati-
que les enseignements qui 
vous aideront, vous et votre 
famille. Puissions-nous 
tous, quelle que soit notre 
situation, utiliser dans notre 
foyer les enseignements 
des prophètes et des apô-
tres pour fortifier nos rela-
tions avec autrui, avec 
notre Père céleste et avec le 
Seigneur Jésus-Christ. Je 
vous promets, au nom du 
Seigneur, que si vous écoutez, non seulement avec vos 
oreilles mais aussi avec votre cœur, le Saint-Esprit vous 

manifestera la vérité des messages donnés par le prési-
dent [de l’Église], ses conseillers et les apôtres, ainsi que 
les autres dirigeants de l’Église. L’Esprit vous permettra 
de savoir ce que vous devez faire individuellement et 
en famille pour suivre nos recommandations, afin que 
votre témoignage soit fortifié et que vous ayez la paix et 
la joie » (voir Le Liahona, juillet 2001, p. 82).

Hélaman 13:38. L’iniquité est contraire 
à la nature du bonheur
•	 Samuel	a	averti	les	Néphites	qu’ils	avaient	cherché	le	
bonheur en commettant l’iniquité, ce qui est contraire 
à la nature du bonheur. Parlant de ce problème et de 
la manière d’obtenir le vrai bonheur, Richard G. Scott, 
du Collège des douze apôtres, a fait remarquer que le 
bonheur ne se manifeste que par la justice :

« Avez-vous remarqué comment Satan s’y prend pour 
capter l’attention et les émotions avec des images 
clignotantes, une musique assourdissante et la sti-
mulation excessive de tous les sens ? Il s’efforce avec 
diligence de remplir la vie d’actions, de distractions et 
de stimulations pour qu’on ne puisse pas méditer sur 
les conséquences de ses tentations. Pensez-y. Certaines 
personnes sont tentées d’enfreindre les commande-
ments les plus élémentaires parce que de mauvaises 
actions sont montrées comme acceptables. On les fait 
paraître attirantes, désirables même. Elles ne semblent 
pas avoir de conséquences graves, mais semblent au 
contraire procurer une joie et un bonheur durables. 
Mais rendez-vous compte que ces spectacles sont déter-
minés par des scénarios et des acteurs. Le résultat des 
décisions prises est lui aussi manipulé pour répondre 
aux souhaits du producteur.

« Dans la vie, c’est différent. Il est vrai que le libre 
arbitre vous permet de choisir ce que vous voulez, mais 
vous ne pouvez pas contrôler le résultat de ces choix. 
Contrairement aux situations fausses imaginées par 
l’homme, notre Père céleste détermine les conséquen-
ces de vos choix. L’obéissance conduira au bonheur 
alors que la violation de ses commandements ne le fera 
pas » (voir Le Liahona, mai 2004, p. 102).
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Hélaman 13:38.
De quelles façons Alma 41:10-11    

est-il en relation avec Hélaman 13:38 ? 
Pourquoi est-il impossible de trou-

ver le bonheur dans le péché ?

Hélaman 14. Prophétie de Samuel 
sur la venue du Sauveur
•	 L’une	des	prophéties	les	plus	précises	des	Écritures	
est celle de Samuel concernant la naissance et la mort 
de Jésus-Christ. Les tableaux suivants soulignent les 
enseignements de Samuel, notamment la naissance et 
la mort du Christ, les écrits qui relatent leur accomplis-
sement ainsi que les enseignements de Samuel pour 
guider le peuple :

Prophétie de la naissance du 
Sauveur

Accomplissement

Hélaman	14:2 Naissance dans 
cinq ans

3 Néphi 1:13

Hélaman	14:3-4 Pas de ténèbres 
la nuit précédant 
la naissance

3 Néphi 1:15

Hélaman	14:5 Nouvelle étoile 3 Néphi 1:21

Hélaman	14:6 Beaucoup de 
signes et de 
prodiges dans les 
cieux

Hélaman	16:13 ;	
3 Néphi 2:1

Hélaman	14:7 Tous les gens 
sont étonnés et 
tombent par terre

3 Néphi 1:16-17

Samuel leur enseigne à 
se préparer à la venue du 
Sauveur (Hélaman 14:8-13)

Enseignement

Hélaman	14:8 Croyez en Dieu

Hélaman	14:9,	13 Repentez-vous et soyez 
pardonnés grâce au Christ

Hélaman	14:30 Vous	êtes	libres	d’agir	par	
vous-mêmes

Prophétie de la mort du Sauveur Accomplissement

Hélaman	
14:20, 27

Soleil assombri 
pendant trois jours

3 Néphi 8:19-23

Hélaman	14:21 Tonnerres, éclairs, 
tremblements de 
terre

3 Néphi 8:6-7

Hélaman	14:22 La terre fragmentée 3 Néphi 8:12, 
17-18

Hélaman	14:23 De grandes tem-
pêtes,	des	mon-
tagnes abaissées 
et des vallées qui 
deviennent des 
montagnes

3 Néphi 8:5-6

Hélaman	14:24 Des grandes rou-
tes et des villes 
détruites

3 Néphi 8:8-11, 
13-14

Hélaman	14:25 Des tombes s’ou-
vrent et des saints 
ressuscités servent 
les gens

3 Néphi 23:9-13

Hélaman 14:11. « Afin que vous connaissiez 
les conditions du repentir »
•	 Richard G.	Scott	a	parlé	des	conditions	du	repentir :

« Dans le Miracle du Pardon, Spencer W. Kimball donne 
un magnifique guide du pardon par le repentir. Il a aidé 
beaucoup de gens à retrouver leur chemin. Il indique 
cinq éléments indispensables du repentir :

« Le chagrin causé par les péchés : Étudiez et méditez 
pour déterminer la gravité que le Seigneur attribue à 
votre transgression. Cela produira un chagrin et un 
remords porteurs de guérison. Cela produira aussi le 
désir sincère de changer et la volonté de se soumettre à 
toutes les conditions requises pour obtenir le pardon…

« L’abandon du péché : C’est la détermination inébran-
lable et permanente de ne pas répéter la transgression. 
En respectant cet engagement, il n’est pas nécessaire 
d’éprouver de nouveau le regret amer engendré par ce 
péché…

« La confession du péché : Vous devez toujours confesser 
vos péchés au Seigneur. S’il s’agit de transgressions gra-
ves, telles que les transgressions sexuelles, vous devez 
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les confesser à votre évêque ou à votre président de 
pieu. Comprenez que la confession n’est pas le repentir. 
C’est une étape indispensable, mais elle ne suffit pas en 
soi. La confession partielle consistant à mentionner des 
péchés moindres n’aidera pas à résoudre une transgres-
sion plus grave que l’on tait…

« La restitution pour le péché : Vous devez restituer 
autant que possible tout ce qui a été volé, endommagé 
ou profané. La restitution volontaire est la preuve 
concrète pour le Seigneur que vous êtes engagé à faire 
tout votre possible pour vous repentir.

« L’obéissance à tous les commandements : La pleine 
obéissance apporte la puissance de l’Évangile dans 
votre vie et vous donne la force de vous concentrer sur 
l’abandon de péchés précis. Elle comporte des choses 
que vous pourriez ne pas considérer au début comme 
faisant partie du repentir, comme l’assistance aux réu-
nions, le paiement de la dîme, le service et le pardon 
aux autres…

« Je voudrais ajouter une  
sixième étape : La recon-
naissance du Sauveur. Je 
témoigne que la plus 
essentielle de toutes les 
étapes du repentir est que 
vous ayez la conviction que 
le pardon s’obtient grâce 
au Rédempteur. Il est indis-
pensable de savoir que ce 
n’est qu’aux conditions 
qu’il a fixées que l’on peut obtenir le pardon » (L’Étoile, 
juillet 1995, p. 90-91).

•	 En	plus	des	éléments	importants	enseignés	par	le	
président Kimball et par frère Scott, le repentir doit 
aussi inclure le changement. Jeffrey R. Holland, du 
Collège des douze apôtres, en a parlé : « Nous devons 
changer tout ce que nous pouvons changer qui peut 
faire partie du problème… Nous remercions notre 
Père céleste qu’il nous soit permis de changer, nous 
remercions Jésus d’avoir la possibilité de changer et, en 
fin de compte, nous le faisons avec leur aide divine. 
Il est certain que toutes nos difficultés ne sont pas le 
résultat de nos actions. Elles découlent souvent des 
actions d’autrui ou seulement des événements de la vie. 

Pa
ul

 G
us

ta
ve

 D
or

é

Mais nous devons changer tout ce que nous pouvons 
changer et nous devons pardonner le reste. Notre accès 
à l’expiation du Seigneur devient alors aussi libre que 
nos imperfections le permettent. Et il prendra la suite » 
(voir Le Liahona, mai 2006, p. 70).

Hélaman 14:11-12. But de Samuel en instruisant
•	 Dans	Hélaman	14:11-12,	le	prophète	Samuel	
énumère quatre vérités qu’il voulait que le peuple 
apprenne en écoutant ses enseignements. Il voulait qu’il 
soit informé :

Des jugements de Dieu

Des conditions du repentir

De la venue de Jésus-Christ

Des signes de sa venue

Hélaman 14:15-19. L’Expiation 
triomphe de la mort
•	 Samuel	le	Lamanite	a	décrit	la	différence	entre	
la mort physique, la première mort spirituelle et la 
seconde mort spirituelle, ainsi que la façon dont l’expia-
tion du Sauveur nous aide à vaincre ces morts.

La mort physique. Earl C. Tingey, de la présidence des 
soixante-dix, a défini la mort physique et a indiqué qui 
elle concernera : « La mort physique est la séparation 
de l’esprit et du corps physique. À cause de la Chute 
d’Adam, toute l’humanité subira la mort physique »  
(Le Liahona, mai 2006, p. 73).

La première mort spirituelle. La mort spirituelle survient 
lorsque quelqu’un est « retranché de la présence du 
Seigneur » (Alma 42:9).

Spencer W. Kimball (1895-1985) a expliqué que ces 
deux morts sont la conséquence de la Chute d’Adam et 
Ève : « Nos premiers parents, Adam et Ève, désobéirent 
à Dieu. En mangeant du fruit défendu, ils devinrent 
mortels. Par conséquent, ils devinrent, avec tous leurs 
descendants, sujets à la mort temporelle et spirituelle 
(la mort temporelle étant la séparation du corps et de 
l’esprit et la mort spirituelle, la séparation de l’esprit 
d’avec la présence de Dieu et la mort quant aux choses 
de l’esprit) » (L’Étoile, octobre 1978, p. 9).

En ce qui nous concerne, la mort spirituelle s’est 
produite quand nous avons quitté la présence de Dieu 
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et que nous sommes nés dans la condition mortelle. 
Samuel le Lamanite a appelé cette séparation de sa 
présence « la première mort » (Hélaman 14:16).

Samuel le Lamanite a enseigné que tous les enfants de 
notre Père céleste qui ont vécu dans la condition mor-
telle vaincront la mort physique et spirituelle grâce aux 
pouvoirs de l’expiation de Jésus-Christ (voir Hélaman 
14:17). Beaucoup d’autres Écritures attestent aussi ce 
fait (voir 2 Néphi 2:9-10 ; 9:15, 22, 38 ; Alma 11:43-44 ; 
12:12-15, 24 ; 42:23 ; 3 Néphi 26:4).

La seconde mort spirituelle. La seconde mort est une 
mort spirituelle finale qui ne résulte pas du fait de quit-
ter la présence de Dieu pour naître dans la condition 
mortelle, mais qui résulte du péché dont on ne s’est pas 
repenti.

Le Sauveur a aussi fourni l’aide nécessaire pour 
surmonter cette seconde mort spirituelle. En souffrant 
pour nos péchés, il nous a offert la possibilité de nous 
repentir. Mais pour celui qui ne se repent pas, « une 
mort spirituelle s’abat de nouveau sur lui, oui, une 
seconde mort, car il est de nouveau retranché de ce qui 
a trait à la justice » (Hélaman 14:18). Cela signifie qu’une 
personne qui ne s’est pas repentie de ses péchés ne 
peut pas rester en la présence de Dieu après qu’elle a 
été ramenée à lui pour le jugement.

Russell M. Nelson, du Collège des douze apôtres, a 
décrit cette situation :

« Si l’on meurt avant d’avoir pu réparer le mal que 
l’on a fait, on perd la possibilité de se repentir. Ainsi, 
‘le [véritable] aiguillon de la mort, c’est le péché’ 
(1 Corinthiens 15:56).

« Même le Sauveur ne peut pas nous sauver dans nos 
péchés. Il nous rachètera de nos péchés, mais seule-
ment si nous nous repentons. C’est nous qui sommes 
responsables de notre vie ou de notre mort spirituelles 
(voir Romains 8:13-14 ; Hélaman 14:18 ; D&A 29:41-
45) » (L’Étoile, juillet 1992, p. 82).

Hélaman 15:3-4. L’amour de Dieu
•	 Le	Seigneur	aime	tout	le	monde,	mais	il	ne	peut	
tolérer le péché. Bien que Hélaman 15:4 indique que le 
Seigneur a haï les Lamanites « parce que leurs actions 
ont été continuellement mauvaises », Samuel est un 
exemple des nombreux Lamanites à qui le message de 

l’Évangile a été enseigné et qui ont obtenu la faveur de 
Dieu, une fois qu’ils ont été convertis.

Russell M. Nelson a abordé le sujet de l’amour de Dieu 
envers les personnes qui pèchent : « Cela veut-il dire 
que le Seigneur n’aime pas le pécheur ? Bien sûr que 
non. L’amour divin est infini et universel. Le Sauveur 
aime les saints et les pécheurs. L’apôtre Jean a affirmé : 
‘Pour nous, nous l’aimons, parce qu’il nous a aimés le 
premier’ (1 Jean 4:19). Et Néphi a déclaré, après avoir 
eu la vision du ministère du Seigneur dans la condition 
mortelle : ‘Oui, ils crachent sur lui, et il le souffre, à 
cause de sa bonté aimante et de sa longanimité envers 
les enfants des hommes’ (1 Néphi 19:9 ; italiques 
ajoutés). Nous connaissons l’immensité de l’amour 
du Rédempteur, car il est mort afin que tous ceux qui 
meurent puissent vivre de nouveau » (« L’amour divin », 
Le Liahona, février 2003, p. 16).

Hélaman 15:7-8. Un changement 
de cœur durable
•	 Ezra Taft Benson (1899-1994) a compris le pouvoir 
des Écritures, particulièrement du Livre de Mormon, de 
changer notre vie. Il a souligné l’importance que la doc-
trine enseignée dans nos Écritures modernes soit ancrée 
dans notre cœur si nous voulons rester « fermes et 
constants dans la foi » (Hélaman 15:8). Le président 

Benson a enseigné : « Les 
gens qui se convertissent 
pour des raisons sociales, 
éthiques, culturelles ou 
éducatives ne survivront à 
la chaleur du jour que si 
leurs racines vont puiser à 
la plénitude de l’Évangile 
que contient le Livre de 
Mormon » (voir L’Étoile, mai 
1988, p. 6).

Hélaman 16:2-3, 6-8. Protection divine
•	 La	protection	que	Samuel	a	reçue	alors	qu’il	donnait	
son message de repentir n’est pas inhabituelle. Les 
Écritures contiennent plusieurs exemples de prophètes 
qui ont été menacés mais dont la vie a été miraculeu-
sement épargnée afin qu’ils puissent terminer leur mis-
sion. Examinez les exemples suivants et rappelez-vous 
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comment ils ont pu transmettre le message du Seigneur 
alors qu’ils étaient menacés de blessures ou de mort : 
Noé (voir Moïse 8:18), Abraham (voir Abraham 1:5, 
12, 15-19), Léhi (voir 1 Néphi 1:19-20 ; 2:1-4), Néphi 
(voir 1 Néphi 17:48-55) et Abinadi (voir Mosiah 13:1-5). 
Parfois, les serviteurs du Seigneur finissent par perdre 
la vie mais, comme Abinadi l’a déclaré, pas avant qu’ils 
aient « remis le message que le Seigneur [leur] a envoyé 
remettre » (Mosiah 13:3).

Robert D. Hales, du Collège des douze apôtres, nous a 
rappelé :

« Les prophètes de toutes les dispensations ont risqué 
leur vie de plein gré. Ils ont fait la volonté de Dieu et 
ont proclamé sa parole avec courage…

« Suivons l’exemple de notre Seigneur Jésus-Christ et de 
ses prophètes des temps passés et actuels. Il ne nous 
est peut-être pas demandé de mourir en martyr, comme 
beaucoup de prophètes. Ce qui nous est demandé, c’est 
d’obéir aux commandements du Seigneur et d’être fidè-
les aux alliances que nous avons faites avec lui » (voir 
L’Étoile, juillet 1996, p. 38).

Hélaman 16:2-20. Réactions face au prophète
•	 Hélaman	16	relate	comment	les	méchants	ont	réagi	
face au prophète Samuel et à son message. Ezra Taft 
Benson a parlé de la façon dont les méchants réagissent 
de nos jours aux paroles des prophètes :

« Le prophète ne sera pas nécessairement populaire 
auprès du monde ou des gens du monde.

« Lorsqu’un prophète révèle la vérité, celle-ci divise 
le peuple. Ceux qui ont le cœur honnête l’écoutent, 
mais les injustes ne prêtent pas attention à ses paroles 
ou le combattent. Quand il fait remarquer au monde 
ses péchés, les gens veulent lui fermer la bouche ou 
agissent comme s’il n’existait pas, au lieu de se repentir 
de leurs péchés. La popularité n’est jamais une preuve 
de vérité. Beaucoup de prophètes ont été tués ou reje-
tés. Alors que nous approchons de la seconde venue 
du Christ, vous pouvez vous attendre à ce que les 
peuples du monde deviennent plus méchants et à ce 
que le prophète ait moins de popularité auprès d’eux » 
(« Fourteen Fundamentals in Following the Prophet », 
1980 Devotional Speeches of the Year, 1981, p. 29 ; voir 
aussi The Teachings of Ezra Taft Benson 1988, p. 133).

La liste suivante comporte certaines raisons pour 
lesquelles le peuple, dans Hélaman 16:2-21, a refusé de 
tenir compte des paroles du prophète :

 1. Colère (voir verset 2)

 2. Les gens font davantage confiance à leur force et 
leurs capacités personnelles (voir verset 15)

 3. Les prophètes ne font que deviner ce qui va se pro-
duire et ils tombent parfois juste (voir verset 16)

 4. Les enseignements sont souvent contraires à la raison 
(voir verset 18)

 5. Les enseignements des prophètes sont des traditions 
confuses qui ne peuvent pas être prouvées (voir 
verset 20)

 6. Les prophètes nous dupent et ne font pas de vrais 
miracles (voir verset 21)

Hélaman 16:15, 18, 20. Se fier à sa 
propre force et à sa propre sagesse
•	 Dallin H.	Oaks	nous	a	mis	en	garde	contre	le	fait	de	
nous fier uniquement à notre propre étude et à notre 
propre raison pour déterminer les vérités spirituelles :

« Le Livre de Mormon décrit [une] attitude répandue 
parmi le peuple : les gens se fiaient uniquement ‘à 
leur propre force et à leur propre sagesse’ et à ce dont 
ils pouvaient ‘être témoins de [leurs] propres yeux’ 
(Hélaman 16:15, 20). Au nom de la raison, ces personnes 
ont rejeté les prophéties, disant : ‘Il n’est pas raisonnable 
qu’un être tel qu’un Christ vienne’ (verset 18). C’est avec 
la même attitude qu’un éminent professeur a rejeté le 
Livre de Mormon. Il a déclaré : ‘On ne reçoit pas de livre 
de la part d’un ange. C’est aussi simple que cela.’

« Les personnes qui ne recherchent la connaissance 
de l’Évangile que par l’étude et la raison sont 
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particulièrement susceptibles de faire preuve de l’au-
tosatisfaction et de l’orgueil qui caractérisent certaines 
personnes qui font des études. Comme l’apôtre Paul 
l’a fait observer à son époque : ‘La connaissance enfle.’ 
Il a averti les érudits : ‘Prenez garde, toutefois, que 
votre liberté [connaissance] ne devienne une pierre 
d’achoppement pour les faibles… Et ainsi le faible 
périra par ta connaissance, le frère pour lequel le Christ 
est mort !’ (1 Corinthiens 8:1, 9, 11) » (The Lord’s Way, 
1991, p. 46-47).

Hélaman 16:22.
Dans quel but Satan répand-il la querelle ?

Hélaman 16:22. Satan répand la querelle
•	 Pourquoi	est-il	important	d’éviter	de	nous	quereller	
avec les autres ? Russell M. Nelson a expliqué que la 
réponse remonte à la vie prémortelle :

« Pour comprendre pourquoi le Seigneur nous a 
commandé de ne pas ‘nous quereller’, nous devons 
connaître la véritable source de la querelle. Un pro-
phète du Livre de Mormon a révélé cette connaissance 
importante avant même la naissance du Sauveur…  
(voir Hélaman 16:22).

« La querelle existait avant que la terre ne fût formée. 
Lorsque le plan de Dieu concernant la création et la 
vie sur la terre fut annoncé, les fils et les filles de Dieu 
poussèrent des cris de joie. Le plan reposait sur le libre 
arbitre de l’homme, sur sa chute de la présence de Dieu 
qui en résulterait et sur le don miséricordieux d’un 
Sauveur qui rachèterait le genre humain. Les Écritures 
révèlent que Lucifer chercha activement à modifier le 
plan en détruisant le libre arbitre de l’homme…

« Les efforts égoïstes de Satan pour altérer le plan de 
Dieu provoquèrent un grand conflit dans les cieux…

« Cette guerre dans les cieux ne fut pas une guerre où le 
sang fut versé. Ce fut une guerre d’idées, le début de la 
querelle.

« Les Écritures ne cessent d’avertir que le père de la 
querelle s’oppose au plan de notre Père céleste. La 
méthode de Satan utilise le chancre contagieux de la 
querelle. Satan est poussé par le désir de recevoir de 
la gloire, davantage de gloire que Dieu lui-même » 
(L’Étoile, juillet 1989, p. 61-62).

Points sur lesquels méditer
•	 Réfléchissez	à	la	question	suivante :	Si	vous	aviez	

vécu à l’époque de Samuel, auriez-vous accepté ces 
prophètes et vous seriez-vous élevé contre la foule 
pour les défendre ? De quelles façons pensez-vous 
suivre le prophète vivant ?

•	 Hélaman	15:7	décrit	ce	qui	a	amené	les	Lamanites	à	
leur grand changement. Connaissez-vous quelqu’un 
qui a eu une expérience qui a changé sa vie après 
avoir lu les Écritures ?

•	 Lisez	Hélaman	16:22.	Qu’est-ce	qui	s’est	révélé	le	
plus utile pour garder la paix et l’harmonie avec les 
membres de votre famille et les personnes que vous 
fréquentez ?

Idées de tâches
•	 Écrivez	une	lettre	à	un	missionnaire.	Incluez	dans	

votre lettre une description d’un principe que les 
enseignements de Samuel vous ont appris. Expliquez 
comment vous pensez que cela s’applique à vous.

•	 Faites	une	leçon	de	soirée	familiale	sur	la	différence	
entre avoir le cœur dur et avoir le cœur contrit. Vous 
pourriez utiliser des passages tirés de Hélaman 16:13-
23 et de 3 Néphi 9:20.
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